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aBoNICEMENT8.

B moM O» Taois F.-ii» s""I*,N"=iC"r,?î' 
K rnniS Pia»(ren : PI» m is, i’NK piastre

ir'nÆ - Q,!ATRE
Hl« moi.. HP-UX piastres. 

f swm* ds Os* Foi» i.a S.maink — Catmd»,knmoH D ** RT ,)gMIB. Six mois,
a*niu’KTE Q# F Cent..-Etnls-ÜXlS, uu >0In«nt -,2-tW.i Sir mois. H NK piastre. 
*°r wnrrtoNB—U«* "h intiment* datent du 1er. 
..Cdu '» de disque tn-.is.-I.es «bonnement.
ZÏSSmS a-™— ! O»

17Ntt piastre po*u un an ou CINQLAN IL 
î. *. nnitr «W mois, sera Tinte â ceux qui re­
tarderont trop lonRinmps. Un moi. dtorl.Mm 
1,1*6 d. ceux qui di.co.it,mieroot. Pour di.- 
•o'ntlnuer, il faut «xoir payé tous «rrérsaes.

1 1 f.......

POLITIQUE, AGRICOLE, LITTERAIRE ET R^ÉÉrCES.
Toutes Lettres, etc., doivent être adressées à CAMILLE LUSSIER, Editeur-Propriétaire

Vol. Jo Edition Semi-Quotidienne.—St. Hyacinthe, Jeudi, 28 Février !Sf>7.

Première in.ertion, 8 e»dt» par ligua pour 
chaque insertion subséquente, 2 «#ntt par ligna

• 1 Adresses d'affairèf, Quatrepla-tre#. «tant,
_ Pot,r ’es Annonces Commercialtt on ttaittr• 
do gré fa gré avec le propriétaire.

JOURS DE PUBLICATION.
Edition semi-quotidienne:—Mardi. Je.IL *t 

Samedi, matin, d« chaque femnlne.
Edition hebdomadaire:—Vendredi, matin.

p-Hurc^ur et Imprimerie: — Rue Cascade», 
colu de la rue St. Hyacinthe. ^
, Uamill, bossier, Propriétaire-Editeur. Buraar 
ospnmerip et résidence, raai.on n.J.Dohertr. ra« 
OascAd»*» coin nord de la rue 8t. Dyacintlià.

ETABLISSEMENT
DE

CANADIEN

MEUBLES DE MENAGE.
No. 427,

RUE NOTRE-DAME
VU-à-vii l’églilt des 

Récolletf.

Montréal.

m

No. 427,
RU NOTA-DAME

Via-fa-vie l'église dw 

Récolleta.

Montréal.

AVIS AUX CULTIÎATBUHS. FEUILLETON. Dominique malgré lui et par un instinct

No 2

de ~îort ; i> celle qui me disait ; « Ta fille

M. TI MOT IV*: ItRUTSt AIYI>, Rue 
.St. Franroln, prèn «le lu Place «lu
Mu relié «Jeairo informer b* public eu go lierai 
qu’il continuera *i Blanchir Ernbouv* 1er, R-drea- 
8er, Tirer de Largeur et il’Tnalssetir, je Bois de J 
toute sorte. Hue Scie Ronde est aussi dans 
l'Etablissement pour Fendre le Rois, les L#atires 
et tout autre ouvrage.

DK PLUS :
M. Rcrf uaiiil, Rrnye et K coche le Lin, 

et invita le* Cultivateurs «i lui apporter leur Lin, 
et Useront satisfaits. M . Bertrand est le seul 
à St. Hyacinthe qui vend de i’Etoupe et delà 
Filasse.

; AUSSI :
M. It«»rt r«lil«l, offre en vente dos PUntes 

> a Vin t*î Euu de Vie. II est prouvé que h* Vin

LE

vJ

OU
LES DEUX REPUBLIQUES

SECONDE PARTIE—18 18.

do s» naiur.*, en r*?lrnç»iit re convenir guer-1 mourra comme toi /.... rien ne pourra la 
ner, avait oublié devant qui et à qui il par- sauver. 4
iatt ; ii avait oublié que FanMin était là ;

D| mais tes yeux ronconti-erent ce vi«nge lt!ô- 
! met cl alors il s'iriAia et dit avec un accent 
: de* mép is dédaigneux ; («a

—iih / ju ne me rap{telai* plu* votre pré* 
| Fonce. Celait b» .noir, ou parlait d’attaques

Un sourire d’une ironie terrible passa sur 
les lèvres de Dominique.

— Mois vous ne tous sourenez pas d’a­
voir été en \ endée, n’est-il pas vrai î Mais 
vous ne vous rappelez pas le cliiteau de la 
Pôn isMÔre. Mais vous ne savez pas vous.

La France u'a pas accepté la République, clic 
l'a subie.

Le Soussigné a en mu lus une superb© collection «4e MttUBLE»S qui, pour le beau fini, l’élégn* 
et la solidité, surpassent tout ce qu'il y a en ce getno à Montr al.

Par sa fidélité à rcranlir l**a oi-i-e, qui Ix seront donnés, il se tlatto de mériter le patronage I provenant de ces Plantes est égal sinon ttupe 
d«. public faveur do son ttTAULisà«îMhNr Casauikn qui, à force de travail et de persévérance, est rieur fa tout autre.
•m uu pied égal, sinon gupftrlcui, aux Etablissements anglais de Montréal . St. Hyacinthe, 24 Mai. 1800.

CHS. E. PARISEAU.
Montreal, Juin 1800.—U.—47.

BUREAU D'ECHANGE, adresses d'affaires,
Les Soussignés tienuent toujours un BU­

REAU D’EOHANfl-E* cn 011110
Cité dans le Majjnsin cio 31. St.
«JacquetR* auir«fois occupé par 3fau- 
rioo HuoUloy, EorM où ils échan­
gent et achètent lc3 BILLE PS DES il \NQHhS 
canadiennes rt américaines, lor 
ET L’ARGENT avec autant d'avant* go qu'on 
ptul le désirer.

Ils ont pour guid» 1rs taux du cliango de 
Montréal.

CORCORAN Ss ST. JACQUES.
R. E. CORCORAN /
R. ST. » 4CQHK.N. >

St. Hyacinthe, 20 Décembre 18»’0.

L. F. A. VIOLLETTI
Coroner-conjoint du District le Bedford.

Bureau South Ely, Comte de She ford.
15 Juillet 1805.

Et

XVIII
(Suite.)

CHAGNON, SiCOTTE ET LANCTOT.
AVOCATS.

/}irte votfinr île Ls. T^cflêt ter.
SrivuoNi 1.K8 Coras Criminelles kt Civiles 

.St. Hyacinthe, Septeinbie, 1804.

'APINEAU ET MU Kl SO S,
A vocals.

Rue l.afrtunboite.
A. C. P a pink au. L. F. Mormon.
Si* Hyeeic.be, Février, 1808.

BOURGEOIS ET BACH AND.
Avocats.

Rue Girotuird, St. Hyacinthe.
J. B. il )UKOKOI8. P.BaCHAnd.
1er Juin, 1802.

DJ VU) GIRJRD.
Je unit.

Suivra toutes les cours du District de Bedford. 
WATERLOO.— Juin, 1804.
~ P. S LÎPPfi” .

AVOCAT.
Rue Cascades, porte voisine de MM. H.R. Blan- 

cbuid, coroner, et M A. Kéronck, libraire.
St. Hyacinthe, 7 décembre, 1805.

nrr?
?

. iiociiirn«» '.:*r .le.» pnntalon-i rou-jes, comme ( ^u« toutes les mains qui avaient pris lei 
ils «luuKjnt alor« ; mut^ roti|> v’Ià que <lans| fnsils les repoussèrent avec mépris et

| a in«i.Qiitmt)e que j’Iultitais et dans la rhatn-1 qu'une votx dit au milieu du silence : « Cet
! l»re nü j était, firds tira ftafiv Madefeiue homme dédtonoremit la balle qui le tue-
au berceau,, entre un de. Vendée* ; il élan rail----- Non, il ns mourra pas, mais il
tou! ussnutH • tout pâle : V,-n- z, me dit- 1 portera éternellement la tram de son infs-
I, venez.' J . o-mvi -ans dire un mot, | mie et de sa làelieté____ On marque les

| c; r son vidage était si bo leverse que je i gèlériens nu fer rouge. » Alors on le' saisit,
) craignant quelque aflVetix idallletir. Il me Ut d étaij si tremblont. qu’il n’osait même 

s'approchant de Marini, il lui dit à Ut either^ d,.t.s -me salin baW où tons étaient i pns Se débattre ; on lui arracha une partie 
v°ix basse; ^ ! réunis ; t s avaient àîeltrs armes dtaigée-• de ses vêtements, et, avec la pointe d’un

— Maiim, ne t'éloigne pas, j'aurai besoin | p< «*«»'pnt as.is tout autour de la pièce, i poignard rotigte on lui écrivit sur l’épaule :
dR t01; , • ,/ul'nd ’’ fil "" 8r"nd t’st’iov. Voyou», s’écria Dominique en s’ap.

_ —Je comprends, dit Marini, et je serai )« vt- seul debout, au milieu d’eux, un limn- procliant de Faustin pour lui arracher sa ro-
•a* : "° d,,nt le Visilge ôtait si pâle qu’on lût dit be, voyons si votie chair nura meilleurmé-

Dêjà tou-les meinbres. du ti ihimal étaient un mort. .mure que vous___ Espion !............ Esnt-
‘ortis ; Marini Ferma !.« port».* le dernier, en Pmihlin, lus iIpiiK ç»*rrée<, le vi-nge livide,I on /....... * 1
murmurant entre se, dent, : i «voûtait ce récit', D-w,inique ie tenait ha- —Ôît ! fatalité l.... fatalité/____ mur.

-U y a un srcret entre lui >-t Dominique : -tant -nus oh ici.......Je s,-s pondes. iiii:rn.(-i| d’une voix sourde.
je tâche,ai de e savoir. i -Il était ii. <on,inu...;-il, immobile coin- —Uuu heure aprè-, dit Dominique d’une

Mnnm et F.,ustin étaient seuls en face l’un-mi-vous ........................ .. - roiwvo.U et, voix plus basse, l’espion fut chasse honteu-
deIl’,”"re* , ,es tio-mbres treml» i'-ri, \ t.-l point qu’on le .en. .-ut,et e leiidemain il a pu voir le beau

l.e uiasqiie que ce dernier avait -ur ]•■ d.-vmnit a .... vêtements ; im de ceux qui ohàieau .le la Fémssiére «’écroulant au mi-
i;tnient (f>6s«iili*j le plu* âgé. se leva: lu. ( l,cu d’un immense incendie : et ,1 a pu lu,, 

a"........ .. co i.’eimt pas de I,. s, à. lie annreiidre ce m.’/.i»it le courte

ISIDORE II ER IB EL,
EBENISTE.

Coin df.s Rcks Sr. Antoint. kt H te. \ss*n.
Pros du Mar«:li(k.—St. filyacintiu*.

M. I. HÉRÎBEL, venant de faire des atnélio* 
ration^ con-ifi»*rubles i»»?»*» -r.n Kutbiis'crneut, en 
posant un ENGIN A VA PEFU iin>i «pieplusieurs

vi‘:»gt» empêchait I** soldat de veir la pâleur 
de se** irait*» bouleversés.

I' y eut entre eux deux un long moment 
de silence.

Fausliit attendait, car il sent d it que vil 
prononçait mm mmiU? parole, le Irembaiiueul 
fb* ‘•ii voix le iialnrnit.

Dominique s’approcin de .’ui, le front 
h.ut. le rihflge pâle, mais noble.

— rs’est-ce ju*, d t ii. vous p‘*n*iez que

apprendre ce qu’était le courage, 
iiK.rne j à.i'iir . >t i 1,1 voynnt ces ii.ô iih» jeunes gens combat-

e'V» un “r',df" T me d"*"- !«• feu sur la tête, le feu sou» le» pied.,
el tomber un à un, lundi» que i’es clsiroti» 

« — lui bien ! jugez ,-fd homme.» sonnaient leur» dernière» fanfar*». Vous
...................... .. l,,rl,nl '•"d:i t <"n hrru : fou* ôim dit, en regauJant ces débri» amon-

v< .... , ... : t-p'é» : La est mon secret.» Mais tous
- Ce i|" ,1 n fai», le voir, : 1. est c„,ré lV.-z oublie Dieu.... Voron, vous qui par-

.1:",, ,-e châtoaii comme un de* nôm-s ; i„ z en mslire tout à l’heure, leve* donc la
ne MM*r».*t >na,t él» m»* Icrn^nten foui.ÿiius <!»*.« : èrbappè roinm»* p.it- tn facb*. nmia nv;nt-il

\lnch nerios propp-ü à rnn art, «i.*?ir«» profin-r da cadnvies «M de* débris Fnminl , et qm: vou* I dit. a nu Hr»* »turni**rs cnmbaG, il venait —Eli hier......... dit enfin FauMin en fai-

3IERCIKR SICOTTE,
AVOCATS,

JJncxeu Bureau D+nleti, — St. Hyacinthe.
Suivront L*s Cire ii»3 l*'St«*. Matio, Waterloo, 

Druimnondville <*i D.nvillc.
Ho.NüUK JlLUt’IKU. J. BtK . SlCOTTK.
.St. livaciutbe 5 déc. 18t>0.

i U*ur patronage et .»*s iniormv qu'on rouvera t»u- allons voir !.. Oh ' rtdii date il »• loin, il y el que cet h)tmue,bî plus âlt^ qui *** *t»:l i, rnfr
jours dims s»»n Magn-iii un AsSoniment eornplet . • , tO’î.a ? t- , * » „ ^ , ... > •. . , uc« % i . , • i,. ** tpnnze ans, en La \ • ndeo av r.t jamais renennn»*, ti»*»nb ;?it btvn ;>**ti«»r»?it nue prtlde Meuble1» tli* Mro sgi de to is les goûts, pour les 1 , J i —t oi

ISülon», Cliiimhre» » couclier, Sndcs â <i|n.-r. oie., Pr-* " s armes ; c «lait un tustc temps et ce .e \ emlêen me jnilail ainsi.... N’ess-ce ’ .j lt

4jr

J. I». CRAIG,
Facteur de Pianos,

No. 82, Rue St. Laurent, Montreal.
'Pianos réparés, vt accordes, * court avis, et 

A prix modéré*.
Montréal, 30 Uni, 1804.

STROP PECTORAL
DU

DR. GL0BENSKY
Pour toute espèces de Poux. Rhuvies,

Asthmes, Cot/urfuches Consomption 
et Vomissement de Sang de poumons 
est le mcilleui préservatif qui sort 
encore, connu. L'ef-iacUt en est. 
parfaitement reconnue, et prouvée
par ce qui suit :

Montréal, janvier 1800.
Celte lettre a pour oui de reconnoitre: lo Que 

Mcsmic Charles Lcuoir, Piètre du Séminaire de 
Bl.Sulpice «t 'irecteurdu Collège le Montréal,
était, il y a trois ans, atteint d’un mal de poitrine _________ _______________________________
«t d’une toux continuelle, tri que son élut de ~ ^ maa%tr
santé éuit regai dé parions comme très alur- aljl | {bi A % | JéS 
sphui : 2o que ce monsieur ayant suivi À cette , 534# 1 UIU H V I 1 WIL a
époque les proscriptions du Dr. tilobensky et M. FRANÇOIS CHABOT, tient maintenant - B>skï i a v uta Si'll ï «i » i i , • n -. . . .,.*pris ses rouièdes, il*ti ressenti du mieux iwmodiH- PHôtel ci derant occupé par M. PIERRE (ÎI-,*** ”• ROLliAillf it lâfli. . tidue !,* chateau do la PéniSMCît: ; Allons,
tentent, petit ù peiit le mal a disparu, la -oux a G A CLT. a(*ents l’oun
cessé, et quoiqu'il no jouisse pas d’une constitu- On y trouvera toujours une Table bien fournie; j ^ jr 1^ S S V ( î* ]\ R.
tiou vigoureuse, il n «té capable depuis près do tes Liqueurs de premier choix ; des chambres bien a * u ‘ r R * f ' c »* u 
«deux ans de se mettre constamment à son travail, gnruias ; de bonnes .-curies pour les Chevaux. lf 1 ^ 5 K Bf a‘“ ‘ 1 1

A MFUC1ER pire. | ___ . .. _______ Bulletin Mensuel <lr VJpoMolat le la Priirr
N.C.—Cette lettre a été donnée avec l'ap- ROYAL VICTORIA HOTEL. ! SOUS L \ DIRECTION DU R. P. FI. R A MIE RE

lf lr rj? iYT i) r n ii q Prix d'abonnement $V.25 par an, Franc do
U» l. U .15 11 l* v -S Vs v4 y port pour le Canada.

omprr me lait horreur je veux ne plus faire partie 
bideu>e ansoriation. 

ur aller livrer nos secret» l dit Faits-

Je ne suie pas un espino, moi, répondit

D. G. M ORISON.
Sut litre.

Rue Dessnulles, porte voisine de* Félix Chagnon. 
marchand de (îraiu.—S I. H VJCISTHK. 
Déceinbrr I8U4.
J osopli INT ault.

Xoiaire Publ c\ 
GREFFIER DES JUGES DE PAIX.

Agent d'assurance sur la vie
surfai* —Coin d'*s rue* Gironnr i »»t St Denis, 

vU-A-vis MM, Bourgeois et Baehand avocats,
St. Hvcinthu 18 Octot»re. 18»iù.

consistant en Cl»ni*es, iLumnc», Tables, Side- '•oui de^eim-Is souv»n i^., bien du ‘i»i>g ^*e'•t ne pn< 1
boards, Couchent*", Mat*! à Spiings, Miroirs, ver.-c» alors.. votre voix a réveillé en mo» Durnii.iq secoua !e brn* de FVb'ttn. | Dninininno nJp lianiw.iV*etc. M. Héribel so charge a-issi d, r.*parM,ons cpt(#5 époque fané me. Que de no- don. le , ..a,. I 'e ,r* ,erd.» rn n de ta ^ T Vr^ v et mépris , ècou
de tonte sorte, et il refait en ne< t les lands du. * , • , t c .? , . ‘ . .. n ai ran vu, rien entendu, jt* ou soi
Chais s «o cauncs. b,es ^olüols sont mort* «»b-ni»vment dans fixité* Si ce ■*■ i n • ût élé lel)ont, Dom»- pAi.bitara; «« ___ ;u?^ .u u
C5*Une visite re.*pectueusenient >oliicitt*e.-Q 
St. Hyacinthe, 1 St*pteml»rc, 18G2.

" T ..............V. A

t'OU R, T•• UT LE
I.» .liaiNon .1. R.ROl.f, i.\Tlî &

FI IX de Montré il étant les mieux pourvu de 
tout ce que l'on t votive dans les plus

Grandes Librairies.
OV TOU VE R A SG N’ AVANTAGE <lc 

s'adresser le préférence à cet E rABLISSBMENT 
• loi\t l'Assortiment e»t de" plus complets et les 
PRIX le.; alus REDUITS.

4 » • ^ ”   —
probation de Mcssirc D. Grand, Supérieur du 
Bémmairc de St. Sulpico.

Mon cher Docteur,—Jr dois à l»i vérité d* dé­
clarer que plusieurs années passée#, Mme Davi­
gnon fut priât d’une maladie île poitrine qui me 
faisait craindre pour ses jours. Elle s'est mise 
alors sous r»-s soins et je suis heureux d»* recon­
naître qu’elle a« aeuiil mieux après quelques \\ 
jours, et que votre traitement i'afiiit jouir depuis 
ce temps d’une saut»? que j'étais bien loin d es­
pérer. Tout a vous,

PIERRE DAVIGNON, M.D.
Montréal, 3 décembre 1888.

PROPRIÉTAIRE.
S O R 13 1-u ,

Sorel, 12 Murs, 18GB.

.Sont êal, 1er Janvier 18 »» 7
E.

1 H

vtOULINS A BATTRE !

Ce Syrop est préparé seulement par
B. GlobetiHky, M. O.,

at vendu par tous les Pharmaciens de Mo tréal 
«t le» Marchands do Québec, Sorci, St. Jean, 
Heaubarnoil, et par

Globciinky, FIN Al CieM
Chimistes,

*11, Place Jacques Cartier, Monliénl. 
Une Buntaille $1 ; une demi Bouteille <»0ctN.

*Rêtlu:tion considérable pour les MarchttndsmÇi
En

Dr .
• t ohes le Di. Ii French.

30 Décembre, ISliG.

M. OLIVIER CHALtFOOX,
KimUKKON ET FABRICANT DE il UU LINS

A BATTUE.
Iijmi/i de la Brasserie, près du Mou 

lin ù Farine, Hue (Aisoudes,

. HYACINTHE.

a s*** youx.
TouleF ;s Faustin comprit que la négati­

ve était la seule cltoie po-aible*
Aii**i chrrrhant à dbntier à Ma voix ut.»* 

expression calme, il répondit .
WTi\Tr PT I lAiirnnr —do ne pa^ ci* que voit* rouler, dire, 
V i [1 L 1 LiuULUnb. j« no Miis jamais allé en V-ndèe.

---------- 1 —Vou* n’fttesjamais allé en W*ndéo ï ..
s'écria Dominique, Oh ! inrnieur, e! lâche* •

HENRI BARBEAU
MARCHAND DE

.iXClESXE M.HSOX WOOD HOUSE.

Moulins du Rapide-Plat.
M. Louis Barnier, meunier, tout en remcrciuut

En ' t" u te î s" lî'v »c ni thuruï Ph.rnmcio» .lu "*» nombrou*» l>r»ti.,.ir*, ...ton.... le Publia dw I i~\ 
an veuie u o • . oi*vt»ons, qu’il :i renonvetlo le moulin a carde sur
. pavert ; a ce le » u r. 1 * • ll » .,u -ujuverni système ot il garantit on ouvrage, i .

t.!.'* M.hlals soul -n ub ob.miemeni Ran* liv Si cpiut.n u'.-ftr ét«* l-honf. Dorn - ,„.n, j’oublierai ce .soureuir terrible ,1e là- 
«M"t*gne.re ,1e |..»rti, voie, vpuif le rappe-.-z -T- »>r»tt p« notre soulever L-br,*.fu>. cllet(J el .l’.nfâmie, je ne vou» cooi.»ttrai

1> -nemo, rorp. moH^nut l=r .imm qu’il toucha élfc.t Je vou» le jure »ur ma parole d'hon.
I.OUMU,- ne » .-ll.ee |.a« ». vile ; tuuivms gl .n-e. nêin Homme eide »uida. ; m»,» à ce pm
rappelez,,. «,:,*>nrre du e.,a eau.,le de II le regar h, un .n*!int. Leul. entei.dez-vou», à ce mil «eol. SiYOOi
“ Kob,'r"‘> !a ,:e C"iliehiu:au, lue .1 — <.-t limnin,-, roniinnn-t J «U '» même lie me rendez pas ce papier à l’inMaut même

boni pnriani, elle ,lu malheur,ms lia-ilur; vma. none n dit qve *a mn-», n avait eln Rapprend,a, à ceus nue vous appelez vos 
comment n a, je pas ,ec m.m voire vois au biU'ftn. et nous 1„ .«von» oiim.-t nu* hn- el f.ô.e» quelle foi i,s doivent avoir en l’hora- 
premier mol que vou». avez pinaorau! 1 l. ; ur»i» l’avon* n**,* > notir t ,1)1,• ; r i bmr.me „,e qui a det» fait le métier d’ejpion ; ie
me semble qm- tout c-.a. s -t .lu-r- » «**•"»•• d !-^ «« ■>’">' ?** ”» leur ,ii,ni de regarder lépaule du galérien de
UU . j»* u étais pris alors eu* vieillard que la ‘gbntulrrnmp, il n’ovt pn*? an \ emlèen,tl e>t 1 ja Vernit*c.
mi-ère et !a maladie ont us<t. \ ot^ rappe uu espion tie no* »miteint^*r) 
ez-vons '♦* c'»mb.it du IliatFc ? c* ui vies Les dent*» dé Fui'fin claqunient l’une 

Cbôftes? Oh [ non., non., v.ius n'y étiez eunt e l’unlrt» rt ‘■nnri’gtrd, jusqnedà imtno- 
imi*» en tevanrite, vous n’avez pas U le,* nnt une expre<"ton irtij»o;'ible à rendre.

Dominique ronfintm :
a mémoire vous r» vict.l, n e%t*ce pas? —• I n espion de nos eniicmis, venu ici

1* »Uîstiti, immobilo sous son masque, avait pour surprendre no> seorets et nous livrer ; 
écouté ces paroles, dont c inc il ne pénétrait niaiVla Pro'*id»*iice, quia horreur vies ’faciles jj 
jusqu’à son cœur comme eut fait une lame et des uo'érables, \ permis que son infamie 
avérée. fine pouvait plus limiter j ce ne- lut déroilêe. Qjtd châtiment mérite ci»t 
tait pas un vagpie souv.enir qui revenait a homme !v \ ot'à ce que m a dit celui des 
Dominique! e’t lait la vérité qui se retraçait Vendéens qui avnit pris la parole* Fsl-ce

vrai tout céîaj est-ce vrai?-... Répond* 
donc,

Et le vieux *o!i!at se »ir. ssa, mennçaut et 
lerrlblé, devant Fauslin, qqi cuttibi sa tête 
en éculatit d’épouvaute,

Dan** cette salle sombre et funèbre, avec 
m s t» nturo noires, ses iu'Cription.x ‘tGnglan- 
le^, -(m estrade vide et ces urne* renverree* r.n: 
mit la taule, c était une. seen»* d un caractère ^ -r-Tout est'fini
lugnt„v ; :,s pic - If.* mur.» MMnbliict.1 i —^itca-moi sortir d'ici, dit Doraiu.que 

p n ... , p . ,"ro,r 'l’--v^h.,5q-iManwJ1c«u les proie» du j jVl0 vo;s 1IBpérieUse
ht üoiiiiiuque s elnnçant aur r auïltn lut Dominique*

arracha son imeqiif*. 1 Apiôs un instants «1»* >tlenccf .1 tepril :
i • - ■ Si cet homme «i.uo .........., ni-j« |llerres eIau.nt ,llimides ct 5uinUnle#, et

M.'ér.iblf, MUM-r-il .-n , h rehaut 1„, ,1 y .» pas ,l, ur. uauiercs de !o finppa plu»!t.ors coups qui ,e répétèrent dan»
conn. Mvenipnt sous « robe une ...n,* juger :■ -*tla mu. t. ; Sü» longs er-ho» .»ou«errLn».
cncltP». ^ — La mort /répétèrent à la foh tou- ] jjn b

— Pu n’as pas mftme !e cœur qu’il faut lc> les voix de ceux piiela ent à. 
pour être un as;ns*in., reprit Dominique « Alors lo mè:nc homme qui avait déjà

Faustin Lnça a Dominique un regard 
venimeux, st*s deux poings se serrèrent con* 
vul*iretii»*nt et ua murmure inachevé fris- 
-ovma sur ses lèvres violettes.

Il passo à plusieurs reptises sa main tur 
son front et s’approchant de Dominique :

— Et si je vous rends ce papier ? lui dit -

—Je me tairai.
—Vous l’aurez*
— Qunud ! dit Dominique.
—Demain, répondit Faustin dont ie 

ge avait une expression effrayante.
—Jusqu’à demain alors, je tne tairai.
— Vous le jurez !
—Je le jure.
—C’est bien, fit Faustin en ramassant son

masque, c’e>t bien.
—Eutie moi et votre association tout est

à bas ce masque.* montrez-moi volte 
virne#» et répétez co que vous v» nez «le dire.

Faustin alla à une porte, l’ouvrit, fit quei- 
quos pas dans un second caveau dont les

Cognac, Gin, Jamaique,
VINS SHERRY. TORT, D’ESPAGNE ET

1B3 jj A ft* ^C avec c» î ascendant impérieux, celte puis- pare •►-prit i .n, ’ .* :
rVVn Mince irrésistible que Fie mm * foi t O» sa -Noa v«:,* .car.

il l'iiutiim ni un» it's’-, t • • i • ^ 1*/^
très bon ordre, it de plus ; Epicanes ue premiere qunlité
es article* avec snttstac* ; 1 1 1

PORTRAITS
DE

SA GRAND EUE MGR.

J

Le tonton est aus^i en 
î proTM» l’ototio et autres

lion. Et comme par le passe, il est prêt û iuou 
die n’importe quel grain et en n importe quantité 
Il estiore recevoir une large part/l i patronage | 
public----------------St. Buinabé, ■* août. 18G5.

jTT. BOlHBAliUlfiRj

Hmssh'r </« la Cour Supérieurs.
Liüdidenca : HOXTON-FaLLS

X7Sq;Txe io St. Evaciatlio.
Coloriés ou non,

Eî* GRAÜD OC EST PETIT,
A VENDRE CHEZ

J. J. E. SAUVAGE AU
ArTIRTK* l’tlOTOaUAI'UK,

Bue Cascades,—St. Hyacinthe.
PrixEN GRAND................. Sl.oo

•• EN PETIT.................. 0/25
Enrégistié conformément i l’nr.le il»* la 

Légfslaltire Provinciale, le 11 aoûl tie l’an­
née par j J. K. Sauvagmiu, dans le
Bureau du Régiatrateur de la Province du
€aaada»

A VENDRE I

LE LOT 7V«>. du rtètn»» rang d’Aoton, «
do 100 âcres «^* terre tout boisâ de tontes Bor tes 
de bons buis, pans bâiHtCS.

S'adressera ce Biin-au ou à
JOSEPH DU BR EU ID, 1

Rosalie 7 juillet I8iîl».

que Fb* mmo tort de sa g—Non* voit4 a von** aune b*» reprit-il nar- 
ronœirnoo et la verilè pietul to’ijuurd sur ce que non*' n'avoie* pas voulu que l«a mort 
mi Oit c av !i, mémo «le ce mt*erouli' resiemb a* àitin a>-

D ailleurs de Leufroy avr.i dit vrai à !a >ahMiict, \ ou? l’au z jugé j bien, I va 
Vulhère, Faustin èlail uusài ifaçjte qu’ambi- mourir­

- ) u Jo ns jyar un mouvement spontané clu-
I-i J-bis celte Apparition soudaine, inatlen- run il» s n^istantM pictt«ire son fusil. L’es- 

due, qui lut eetnbLiit tin sorti de la pion av ut tu:ou 1.0 sphs dire un mot. Quand
touibe, avait Uiè en ui toute force 11 toute il wt Ions ce* 1**71. i» menaçantu attaches

X H. M. BARUEAI. «Immi Agopt d’AMO- éiu» a»f. s r ,,i qi’r.n ! :l vit t,„ «v* ,-» 11,1.1, armees el
ranc^r^IE^Ï^l^ma^an^uc _TlI „-u< pa< ?.. ré^!a J „ ,.t, mtlU ; h x„ mMnt ■... ,

Do,n,nique ,l'une veux fiémiVante, écoute le cMiriez-vn»» ?... . eroiriex~vous î.. 
recomtnandec par MM. MoLon, Juhn loung. (ifllll, p\,«.»:» h. q rtll j. 1. . 1 . . ,H.Thomas, Titus. Kav, David Tormnce, et l’hon. '* , j "’ " eU,t ba,tl“ !* rvX ,u,m m* Mî a leva se- mains
James Fetricr, M C L., de Montiéal, ve,ile av’*1:. ac«iaint»inent ; (|uarariie v eu en Mipphant et cru :

St. Hrnciiitltt», 27 Kovmnbre 180G. (lécns tmi> nobles, lous .résolus, «valent fait a —Ne me lui 2 ! ! : no me tuez
------------------------------------------------------ -- du château de 'a 1 oni-sière uni» vôjitable pas’ / î. ^ - - - __ A . *.••*%

M. BARBE AF recommande ses
Vins «vt. Coffiuics

au public, sur’out à F xpproche d* tnc épidémie 
comme le CHOLERA.

homme parut.
Faustin se retourna et vit que Dominique 

l’avait suivi.
— Reconduisez le frire dit-il i demi- 

voix à cet homme*
— Demain répondit celui-ci d’une voix 

cotupi ’.met».
Au-sitôt que le soldrt fut sorti, Faustin 

“ounit comme un fou à travers les difTéreo- 
te-* parties du souterrain en appelant :

— Marini. .Marini.
—Me voilà, répondit celui-ci, qui n’étsit 

pas si éloigné ijue Fau©tin portrait le iup- 
poser.

— Marini, dit Faustin dont les lèvres 
tremblaient convulsivement, as-tu quelqu’un 

• ma,ns “ur le dcronen.ent et l’energie duquel tu 
puisses compter ?

—Toujours.

A VENDRE. ’ rrx » •. 1 . , , —Ct t homme qui sort d’ici est danse»n — tant do l& iielü MUtev.wt le cic.tr* ‘ ___ . ,,a.. »_______  ___ .

(UT
Diocèse (le 8t. Hyacinthe.

PlltU’ t S U I I
Maintenant on vente chez Léo­

nard Boivin, lier., et chez tous les 
marchands,et au Bureau du Courrier 
de St. Hyacinthe.

f(irtere**e, et «va>.-„t juré d’y mourir ju»- ........................................... eau ,» cw. , ,rA- ___ -
qu’mi dernier, plutôt que ae rendre. A la -, -Par pil.ù, rupruil-,1, ne me tucx .*......... i„ ml,, ,lll »»»ocii-

-------  ho, me heure. cVliiiei,! de bra«>» jeunet ■> eus ' na» " ' lien.... tu m enlend» bien T
ON mngnifique grand emplacement en In cllè nlll . », . *? t . V *» • 1» —übinimque ! fit Marini d’un air étonné»«il-St. Hyacinthe, avantageusement «i « ê ^u' portau»nt ugoiireu^m. nt le sabre el le ! El la vois qm n prnqoncu cos tUoU-lé, _Q(li ^ Do.nimnuo !..*• il a refusé

hu coin dea rues Si. Antoine et St. Hyacintlu», Hint^qtirt* Moi.j»* - iis tout Cela, car retiré c est celle qui i ri ui u l’h^uro UiorJooliait 1« m 1 , ti enrr^t< il nom H
avec deux maisons dessus construites et autre* , du «v» vice, depuis ’oiigteinps, j'Iiabitais le plus èpuavautubic furhtil !. ... o’cM ta inè- f ....... “ ’ *
dtuetidmicci. Une ù deux étHgo» el me villa».? voi*m où je m’êloi» irune, el ça me !.... E.Imîo veni, tout cela ?. .. . üil-ee ! ' .......... . . , ..
nuire n nn *enl eiiige, de;cndm,ide lu succo, f;l,>a,t pli,i>ir de les vo r >i fier?, si audacieux ; vrai !____ — On no lui en lau»era pas le tempa répli*
,IOpaur Urs canuftionT'iu'i'seront faciles, tt'ndrei- l!0"s üe l’0!,drt >' V:! mc r«P|»olaii mon ' _ De uro.ses gonlte» de ?ueur coulaient du qua froide,«ont ! Italien, 

serait lotssignu fa St. Hyacinthe. bon temps; çi tu* rappelait nos rùtlos ba- . front dégarni il e Dominique, tant io vieux V0‘* Faustin baissa encore et dé­
tail 1rs, lorsque ont vou vers (Je pou8>ièro, *Jf» soldat ^’èiaittR ainntû d.ms et* récit* viti tremblante*.C. MARTEL, 

Chapelier, coin du Marche. 
1er Février 1867 2 in 160.

!

poudre et de san£, nous tmrersions uu villa­
ge lo »ne sur lo dos le baïonnette en avant.

—Oui, continua-t-il c’est celle qui tout à* 
l’heure me disait : v Les traîtres sont punis

— (I ne faut pas...... Tu comprends,
Marini 7... ♦



DK ST. - *8 FEVRIER 1867.
—Il nê fiut pas qu’il rentre chez lui ce 

•c/irî II n’y rentrera pas.
—Tu sens, Marini, que la vie el le salut 

de tous dépendent. • •.
—Emiliani et... « ont été frappés de 

mort pour avoir hésité. • • •
—Va.... va.... Marini ; si ces hora- 

mes al'aient ne pa« le rejoindre. *
—Soyez tranquille, il* seront avant lui 

rue des Po tes, répondit flegmatiquement 
l’Italien, comme s’il se fût agi de la chose 
la plus naturelle du monde.

Faustin avait la respiration haletante, ses 
yeui étair.t injectés de sang.

C’est qu’il allait peut-être perdre en une 
huit. en une heure, en une ►econde, l’avenir 
d’apibition auquel il était êi près de toucher 
un Inot du soldat Dominique, et tous s’éloi­
gnaient de lui en lui criant avec mépris : 
t Tu nous trahissais, espion / » Cette posi­
tion qu’il s’était créée à force d’iotrigues de 
toute nature, de mensonges et de déclama­
tions. elle lui échapperait aussi.

—Oh / dit-il en voyant Marini s’éloigner, 
pourvu que cet homme meure ce soir, et 
avec lui son terrible secret .. J’aurais dû ne 
pas I» laisser srrlir d’ici vivant, et pendant 
que nous étions seuls ici tous deui, le frnp- 
per. le frapper vingt fois s’il l’eût fallu.. Il 
refusait d’obéir nui ordres du tribunal. • •. 
J’en avais le droit.. Oh/ fou., impru­
dent, qui l’ai ainsi ’ais«e partir. • quaud i 
était là., là., dans nos mains...

Et il se frappait le front.
Cet homme ainsi dé?olé au milieu de ce 

souterrain, à h lueur balfarde que jetaient 
les lampes suspendues au plofond, semblait 
un eLfojè de l’enfer.

Il restait par moments silencieux, et alors 
oo entendait ses dents claquer les unes con­
tre les outres ; puis il se reprenait à parler 
et chaque parole sortait de sa poitrine com­
me un gémissement.

La suite au prochain numéro.

ATTENTION ! ATTENTION ! !
M. le Dr. Mathieu, dentiste, No. 

192 rue Notre-Dame, peut mainte­
nant, par un procédé tout nouveau, 
extraire les dents les plus endom­
magées et les plus douloureuses 
sans couscr aux patients la moindre 
douleur.

de notre accusateur : chacun do ces 
écrits apporte une nouvelle preuve 
en faveur de notre cause. L’autour 
se démasque : il montre quel est 
l’homme qui nous-a si indignement 
outragés. Par la tactique qu’il suit, 
par certains principes qu’il énonce.

f>ar l’acharnement qu’il exprime, il 
ait de lui-même son plus grand 

adversaire.
J. S. Raymond, Etre., 

Sup. S. Si. JJ-

•aaaa.

vouRRiEH ne sT.-memm

Jeudi, 28 Février 1807.

LES ACCUSATIONS PE M. DESSA0LLE8.
Séminaire de St. Hyacinthe, 

27 février 1807.
M. Dessanllcs a émis dans le Jour­

nal de lundi, une assertion qui exige 
de ma part une réponse immédiate. 
Voici comment il s’exprime :

" J’ai demandé, dans un but bien 
" défini, si l’on avait quelqu’acto de 
•' mauvais citoyen à me reprocher ; 
“ si ma conduite personnelle avait 
“ donné prise, pendant que j’étais à 
“ St. Hyacinthe Voilà cinq lettres 
" que M - le Supérieur publie, mais 
•' pas un mot do cela ; donc on n’a 
“ rien à dire.''

J’ai à observer qu’il ne s'est nul­
lement agi jusqu’à présent de savoir 
si M. Dessau Iles était un mauvais 
citoyen : jamais la question n’a été 
posée sons ce point de vue; par 
conséquent je n’ai eu rien à dire sur 
ce sujet. Je ne sais quelle msiniia- 
tion notre adversaire a voulu laire 
contre moi : scs paroles ne permet­
tent pas de saisir clairement sa pen­
sée. Si toutefois elles exprimaient 
une accusation nouvelle à notre 
égard, je la repousse comme non
fondée. .

M. Dessaullcs sait très bien que
dans mes diverses lettres je n'ai eu 
qu’un but, celui de réclamer contre 
les inculpations diîiamaloires qu’il
a récemment formulées contre nous, 
et de faire voir l’obligation où il 
était en conscience et en honneur 
de faire une réparation, du moins 
par l’aveu d'une erreur de sa part.

11 n’en arien fait: il a porté le 
débat ailleurs. Je ne refuse pas de 
le rencontrer sur le champ ou il se

Îlace ; je l’ai déclaré formellement.
e ne ’le ferai cependant, qu’après 

que la question primitive aura été 
débattue.

J’ai dit en termes explicites que 
je ne pouvais continuer la discussion 
que lorsque M. Dessaullcs aurait 
achevé d’exposer sa prétendue dé­
monstration de nos attaques per­
sonnelles à son égard. Il semble 
abuser de cette déclaration; il lait 
trpiner le débat par d’inutiles répé­
titions ou des assertions vagues et 
oui s’éloignent du point précis de 
la question. Il ajoute à chaque ar­
ticle incrimination snr incrimina­
tion. Sa»» attendre aucune répli­
que il Dre ses conséquences des 
faits qu’il cite, comme s’ils étaient à 
l’abri de toute contestation. On le 
voit, il a dessein de préjuger le
I)rje1prie les lecteurs de ne pas se 
hâteT de former leur jugement. La 
justice exige qu’on ne condamne 
pas un accusé s ins 1 entendre.

Je démontrerai que M. Deasaulles 
absolument nen prouvé qui

nlia rai eiiUBU© , Vfc y* y 
?oir que les faits cites par M. Des- 
saulles ou ne sont pas vrais, ou 
ou’ils sont présentés sous de iaus- 
ses couleurs, ou qu’ils ne prouvent 
nullement ce qu’il prétend soutenir. 
n Toutefois, je l’avoue, je ne sms 
nas Sehé de cette mute «Ufticles

Le Globe a d’abord fait connaître 
quelques uns des changements que 
nos délégués ont fait subir au projet 
de Québec, et tous les journaux ont 
commenté ces modifications. Au­
jourd’hui le journal de M. Brown 
publie le texte même du bill soumis 
au Parlement anglais.

La confédération sera connue 
sous le nom de Royaume du Canada. 
On sait déjà que le Bas-Oanada se 
nommera Province de Québec et le 
Haut-Canada J’rovince d'Ontario, et 
que les colonies du Golfe garderont 
leurs noms respectifs. Le repré­
sentant de la Reine pour le nouveau 
royaume se nommera Gouverneur 
Général- Puisque nous formons 
un royaume il eut mieux valu nous 
donner un Vice-Roi.

La Législature Fédérale sera ap­
pelée le J'arlement du Canada ; la 
Chambre Haute se nommera h 
Sénat et la Chambre Basse la Cham­
bre des Communes.

Le Conseil Exécutif Fédéral sera 
désigné sous le nom de Conseil Irri­
té ; l’ancien nom do Conseilliers Exé­
cutifs sera conservé aux aviseurs de 
la Couronne dans chaque province.

L’Union sera proclaméo dans les 
six mois après l’adoption de l’Acte 
Impérial.

Le Chemin de Fer Intercolonial 
devra être commencé six mois apiès 
la proclamation de l’Union et com­
plété en moins de trois ans.

Ottawa est la capitale du royaume 
et Toronto, Québec, Halifax et Fre- 
derickton seront les sièges des lé­
gislatures locales.

Les élections pour la Chambre 
des Communes se feront dans les 
six mois qui suivront la proclama­
tion de l’Union. La duree du Par­
lement sera de cinq ans

La réunion des Législatures loca­
les du Haut et du Bas Canada res­
pectivement aura lieu aussi dans les

bon plaisir do la Couronne; cette raison que Ton trouvera positive-
augmentation est limitée à six mem­
bres.

Nous applaudissons de tout cœur 
à cotte modification ; elle fait dispa-, #
raître un défaut de la constitution j II y avait une bévue A commettre: 
élaborée nar la convention de il n’a pas manque l'occasion, bien 
Québec. Il est juste Je dire‘que .entendu. ^ 
ce défaut avait été aperçu par le lo. Le contrôle des pêcheries et 
chef de l'opposition. M. Dorion des pénitentiers est transféré des 
disait en effet dans son discours snr gouvernem

Nous annonçons avec plaisir qn il 
y aura, jeudi de la semaine pro­
chaine, dans la salle du marche, un. . .1 . . i •. i m r a *. »

ment drôle.
Inutile d’ajouter que le petit or- .......... t___ __________ ^

tout cœur gane de M. Dorion à St. Hyacinthe! (iraud L’oncert au prolit de PHotol- 
fait dispa- J condamne aussi cette amélioration, i Dieu Ce concert est dû à l’initia­

tive de quelques Dames et Messieurs 
de cette ville, qui ont prêté jenr 
concours bienveillant dans la for­
mation du chœur, lequel s»1 compose, 
croyons-nous, de plus de trente voix. 

# .. moments locaux an gouver-|On s’est assuré en outre l’aide de
la Confédération : nement général qui aura aussi cou*

« On va substituer à la constitution trôle absolu sur «tous les travaux et
entreprises.»

5o. L’on pourra se servir de la
«actuelle une constitution pire que
« r ancienne, et telle qu’il est impossi- .
« ble d’en trouver ailleurs une sem-1 langue française ou de la langue
« blable- La chambre des Lords, anglaise dans les discussions au sein
« toute conservatrice qu’elle soit, se du Parlement fédéral et du Parle­, A > fix ' I» 1 • i i . __ _„i. J.. 11. j \___ « .il.

quelques artistes bien connus de 
Montréal.

Nous publierons le programme 
dans notre prochain numéro*

——♦-

Dans fécrij: signé (irazietta, il y

« blés de la couronne, s’il en est be- et est destinée à garantir certains un grand nombre des hommes don:■ | « 1 • i • • » * * • • 1111 M I Jilt t I v O jll'tll 41 I 1 ’* s°ln- Vont assurer le concours des droits aux minorités religieuses d } x cam(.lo.
• deux chambres ou pour empocher; Nous donnons le texte meme du t VüuiMoJ! lir„ : rw
ü 1Sl0n entre elles. La no- Bill . „ rnnn,<r,-and nombre des hommes

sition que ses membres y occupent 
« établit une espèce de compromis
* entre l’élément populaire et la 
« couronne. Mais la nouvelle chavn-
• bre de la Confédération formera 
un corps parfaitement indépendant,

« -ses membres seront nommés A vio
« et leur nombre ne pourra pas être , . , , , • .. ,
«augmenté! Combien detemps ,? de la ,0‘ ce,,e <irovmce l,,r' 
« fonctionnera ce système sans aine-1 "ni n*

91. Dan» chaque province, la Législature dont it /tous entretient) ft if non.s* n 
pourra faire ,lt»q lois sur lYdnc tiou, sujetles I dessiné de b0nu.r C(tractercs% etc. Oil R 
aux dispositions suivantes : j aussi placé frères au lieu de pères,

(1.) Rien dans Mie loi ne devra porter i mais cela ne change presque rien au 
préjud ce à aucun droit ou privilège relui sens de la phrase ou I on a lait cette

lion du pays, est presque exclusive­
ment composée de manioc, de mais, 
de haiieols et de riz; lu seconde, 
dont les produits sont destinés à 
l’exportation, se compose de café, de 
coton, de caeca, etc. Il existe peu 
de terres plus fertiles que celles du 
Brézil : je vous en donnerai des 
ptenves dans ma prochaine lettre.

Los Brésiliens, en général, sont 
paresseux, mais hospitaliers. Ils 
convient tout le monde à la jouis­
sance de leurs inépuisables trésors. 
Il y a ici des fortunes immenses à 
faire pour qui veut travailler un 
peu. Sur les rives de l'Amazone le 
commerçant, l’homme de profession 
(U le littérateur trouvent la satisfac­
tion de leurs ambitions respectives.

Tout a vous,
P. B. DE B.

aux écoles de dénomination particulière 
dont jouira aucune classf» de personnes

erre u r.

CORRESPOIM DA.NCkj.
«lier une collision entre les deux1 01 pouvoirs, privilege- et ,1e-

branches de la législature ? Sun- >™r< ‘T ‘T par et, 'T ^ d""s ‘
* posons le cas ou la chambre basse r,ux écoles séparées et aux syndics d'écoles \r l» Pédacteur
« se composerait on grande partie j des sujets caihnliquA de Sa M ip sie, s’êtt»n- Jo suis bien loin ch
« de liberaux . combien de temps se (pont aux écoles dissidentes de sujet" pro- 
« soumettra-t-elle a la chambre hau- ! tcst.mN ou catholiques du Ba^-Canada.
«te, nominee par des gouverne-1 (2.) Dans tomes provinces où un *jo6-
^ ments Conser\ atours qui auront me d'ecoles séparées ou dissiiltMites existe
« protité de leur majorité ternporai-1 0„ existera ci-nprés, il pourra être fut
« re. pour op rer un changement \ tin appel au Gouverneur’-Gênerai en conseil 
t Comme celui quel on projette ( La (je tout acte ou décision d'aucune nuorite
« constitution anglaise a été adoptée provincial affectant aucun droit ou privilege 
« dans quelques pays, et la ou il y
«avait une noblesse, comme en 
« Fiance,en 1830, les membres de la 
«seconde chambre ont été choisis

Rio Janeiro, Brézil,
7 Janvier

S A CMUC DTÎ MOXSKIGNlüJlt LAPLEOHB.
Imudi dernier, c'-Unh glande fùte Trois-Ili- 

vièreB. ( •• Ut* vdle avait pris sou plus vif air 
d»* joie et d'allfgresfc, e( tout avait éié mis a 
conirilmlion pour que ce jour restai courue une 
date célébiu parmi les jours les plus cMübres de 
aon histoire. C'est ce jour là que devait avoir 
lieu le Sieie de Mgr. Lull ;cnf, récemment nom­
me ovéque«rAiitliûdou.

Mgr Lu 11 6c he, dans tout le diocèse de Trois* 
Rivière., wit l’objet d’une vénération eitraordi* 
n air»*. Les services siguiléj qu’il .♦ tendus et 
les qualités aussi rares qm soti les dont d a fait 
preuve o l été apprécies par la pop dation coru- 

j me is diraient lotie. Ils ont assuré au nouvel 
i évêque les plus vives sympathies, le concours le 
; plu* dévoué et le plus actif, l uHVclion la plus 

franche et lu plus siuccru de tous ses futurs dio­
césains.

Lu nouvelle de sou élévation à l'épîscopnt a 
( été reçue au milieu d'apluudis9eineuts unanimes. 

Le jour où celte uomiu itiou derail recevoir
p.uiœ, 'M [ .;OI, c tit'Oiiueimnt, où le noivol élu devait rece­la patrie, et i

VOUS HIC permettrez SU ns doive j voir les nouveaux pou voit a devait être roué tout 
d’entretenir des relations avec mes ! entier a la iceouuu i-sauce, a lVspoir d’un avenir 
com patriotes par la voie de votre qui ira toujours croia*Hut eu beauté et oo influ-
journal C'.^t surtout au comin.-n- ,,0,ir le 'liü:üSr' a*une «d­. ., . : 11111 - *.raiion constamment tu rquéts Au coin du
cernent d une nouvelle amv*e q lei t, t i , 11, d«*u Vrmoiÿdi dévouement le plus pur 
l’on sent le besoin d * l’entourage au a i>,-.Ueet à upairie: 
milieu duquel ou a grandi.

Je suis arrivé a liio Janeiro le *2<‘
il n’ t dune tuas aucpreu-tul que les catiioli- 

•.u* s i 1\dis-Rivieres se sou-ut rendus eu foule
.le la minorité protestante ou catholique re-! yov,mhr.« dornior a-nvs nu- h.*u lA,*,u‘r * 1,4 Kr,,I"lr ''l 1>Ç"' 'tir Je tua ti

i, , , . , • 1 | *,rn' Ml,,n' ni IV U \jti viistfl nef do h* 0:»th dralr était
I la live moût a ! éducation. j reuse traversée de vingt neuf .îonrsj -amble; et beaucoup turent empéobés, par u

(l«) Dans le c.i> ou aucune teile loi pro- j treize heures. Je dis heueetisej trop g, mie loi»»*, a*- pouvoir po .ou-ur <Jaus le
u r.ft* m i onffn nnhloco V T> , . vin«iaic qu’il semblera fiéccvai e au Gou-1 mais tout de m une fai eu durant ^int riiticc où devait «voit lieu cette belle cérc-
«parmi cetto noblesse. Lu Belgt- verneor-Genéral en con««il pot» IVxèo.utton, tout,, j, traversée un mal cio mm!'"'"",................
« que, ou la constitution est en quel-( de la clame ci-de^u* ne -era pis passée ou ! pomme n’eu souhuleà ni^rsonn-1 : * 1 * 1 lu 1'* *** 1 r.>i»-Kiv;ereg, uu d?» [Rus 
• que sorte un fac smite de la consti- \* fl< ox\ u.,r„n^ f:OIIVt»r \ a l’"1 ■ 1 U l , ' 1 • beaux cd»uc- .s qui t iw-m i » gloire d- u Kehgiou•l *• 1- * * •• - ‘«ans le ra* OU aucune deciniou du trouver- \ près a Voir mis pied a terre je me mus Moire p»v<, p«i mutait, lundi, le pua ui.»i;ui-« tution anglaise, mais ou il n y a { mMir-Généru! en conseil ou 
.pas d aristocratie, on a adopté ln „rtu (i, c,tte ,ecio.. 11K 
« principe électif pour la chambre 
« haute, maison n’a iixé ,’nulle part 
« le nombre des membres d’une ma*
«nière immuable, à moins que le 
«choix ne se fit par l’élection. Un 
« grand nombre de membres de cet-

aucun appel en 
aéra pas mis a

exécution convenablement par le«< nutoiité* 
provinciales • alors et dans ch ique tel cas et 
en autant que les cire vi lances <! * ch ique 
cas l’exigeront, le ParL r. i du Cauadu au 
ra le pouvoir de pis-er une loi pour Pex-

G mois qui suivront la proclamation i . f ’“"u ‘"'iT"’"° uVl i édition .te-! ili<po>iiion« de celte «-l .n-e et de 
royale. La durée des Parlements | JL!^Pelcr tonte deci,ion du G,.UMrn««r-Genéral

I suis trouve mieux quo pnmts. J‘a; 
j fiit lo voy igf dans K* “ North Ame­
rica," bateau-A-vapcur américaia de 

' donz • nœuds A l*h mro.
Huit jours après notre départ de 
o\v Voric nous arrivions a la péti­
llé de St. Thomas; le temos ne

la

La Minerve dit A ce sujet :

lieu en même temps-
Les Conseils Exécutifs du Haut 

et du Bas Canada respectivement se 
composeront chacun d’un Procureur 
Générât, d’un Secrétaire Provincial, 
d’un Trésorier Provincial, d’un Mi• 
nistre des Terres de ta Couronne et 
d’un Ministre de CAgriculture et des 
Travaux Publics. Le Bas-Canada 
aura en outre pour ministres le 
Président du Conseil Législatif et le 
Solliciteur Général.

Lo lo. changement fait au projet 
de Québec a rapport aux octrois an­
nuels des gouvernements locaux
Dans lo projet primitif il était dit .. i.--- ------------ 7----------- parées»
que chaque province recevrait sui: | „ lén’nvait fas^ Ttï- octroi fait Par la Législature, eu

N
te
nous permit point de ta visiter.

Nous admirAtn‘s en passant les 
Iles de la (J mule loupe, Stü. Lucie, 
la Martinique, etc.. Xou^ nousdiri- 
genmmes ensuite directement v»*r>

. No­
Para:

nous y laissions la mail.». Nous

locaux sera de quatre ans. : * Défaite ment la longue persistance j consej|#
Les élections j>our la chambre des i °,( * ®^ chambra des lords a refuser 

communes et pour les assemblées *1® ré orme parlementaire dernan-
législatives locales devront avoir . iXÏ«dffflcuhteî1 ïés'is'! *.9" sait que la posit,on 4e. C-J- üré/,1 ,,no non» co,oyà,„.;

«tance faillit entraîner à sa suite ! tho !qnes\dn( HjuU Canad.i est ac- tre premier mouillage lut a 
«Enfin, en 1832, l’agitation devint tellement très avantageuse Lu now> y ul:lll'V , .
« telle que le gouvernement résolut eLf’ 1 s.u^ que cinq eue.s de la- ,.'1 ’ V1';0, Sl>
.de nommer un nombre suffisant nulle se ren lussent en assemblée et ' ,r ' ’ '' m:?W
«de pairs pour assurer la passation ! d^clart:,u tour intention <le se delà- *J° liï H )” duv qiv> >■
* du Bill de réforme. Les membres cher ,des ecoles communes pour 
«de la chambre des lords furent a?.0,r ]a permissmn de lormer dans
• placés dans l’alternative de choi- ;11 mi porte quels tille, \ mage, town-

tetit

ir entre la concession du bill de ;5l*î,Pet niumcipaiUr, im bureau sc- 
.éforme et la perre de leur influ- ^ nonitn *r des

« ence, par suite de la nomination syndics et de cotiser les cat i oliqucs-1 
• d’un nombre indéfini de nouveaux ^es catholiques sont, parla meme,
« pairs Ils préférèrent consentir à £^\mI)ts ^ taxes ou contn-
« la première de ces mesures et j]si battons envers le lands drs écoles
« mirent ainsi fin A une excitation comrnunes- l^us» ce» ecoies st*

uiaquü ICUCVlall OUI- c: 0||
vaut sa population un octroi annuel : „ - *e
égal à 80 centins par chacun de ses arrctcc a tern
habitants. Cette subvention à mê- Ana - ____ , ^me lo trésDr fédéral était rapartie ! Lnrnnfin,1?^^ i
________ ________-„ i________ *___ . «nous n aurons aucun tel

fus très s wLfait de 
te de cérémonie. Neuf jours après 
nous etions au tenue d.* notre lonj; 
voyage, à Rio .1 aneiro.

Me voici donc t Rio Janeiro, ('a 
pitale du Brézil, située au fond 
d'une immense baie, It plus h• » 1 * 
et la plus sure du monde. Lu po 
pulation de la ville est de 800,00*) 
habitants.

Le Brézil est un pays magnifique- 
La nature a marqué degratuls traits

ont dioit a une part de tou t j
j

ard A la quantité des élèves dephysionomie physique et moral»

comme suit, d’après le recensement,. modifier l’action de... ____
L ‘ 1 • ore haute, dont la composition ne

ce n’est par 
mort qui pour*

Nouveau Brunswick," 352.047— 201

temps. L'influence de e,pira a, »- • » i , i,p> , .... r ’ ' - ' »
«la couronne y fat exercée dans je : chaque ccole fl importait de pro-jdecepo , Je tue musse voiontier ..... , ..

- ; j teger des droits aussi importants, et ( aller «i la contemplation de cette; >nu r à ecm* fêu*. M^r. Onipn-i*, ôvôque d*Ot-
uiwa, se tmuvunteii visile l’n^’orule, l-i ne j on-

:iquc CoUj* doiii qui sej»n.*ie III1»1^,.I I. l)o 
;0'i" côtés, les * * i n leroths miii riv.-s couloUrs, ■« 
iiitiMuuil au fmdr» blanc de lu voûte et de 1*
• Ion:»* le. !.. -un dè<*itè du style se trouvait 
-•I* vo<* ne->re nar ces ornements disposes avec

!*• ^ ’ût h* [ l 8 pur S n Pi eoloutm le, avaient 
et*.» di* • 1 e s, - m L ux riVog-, de< pavillions aux 
e .le ir j v : ' qui prou ui«* aient un tés b u»
• il'-x. P «ns le ohüî ir, on avait disposé les ein-
: iom- * de »p»»c p ti, «a c.o-se el la ndtr -, au­
tout de btilianie-, qui indiqu.ueut eu let*
tie-co u é il* -tbies pour to is, la si^uifliMlion 
d** la té ré noil n

Ces unhlétuM de ia douceur et du coiirngo 
i-uLqiiuieui, eu .«-tir que to it le monde pouvait 
.n , •• ciinteN're le celui qui «ll-ll être élevé 
,i 11 ha t-. d’^niié «!•• l>riiice do i Hîglise.

F • * i *. ees uriii'iiicul» « laienl disposes avec uu 
gofi:, une ilohoi v3«e, une harmonie qui un lnii- 
- liée lien u désirer.

L* bonne cite* i fl mi vienne s’est ênrie en «p- 
proi.'Uil u’eîle all it avoii à «a teu-, une ^Ivb 
premieres iu ciligo ces le u Province, et elle 
ü' iv iii rien »« pour Qter d eœent sou 
avî-ueiii*» ut à a position q .»• lui out mérité «a 
-c. .mic- et scs v- r i.js .

i y tvait attluence de prêtres. Environ lGü 
memt»r.-3 lu d**r^ éta*. • ut v.-nu*, «le toutes le» 
.•unies le lu IVovmee, cudre liommîige à celui 
•fi ils <• nsidoruieiii li veille, com me le premier 
le leurs confrère-, el qu'.ls rout maint* imnt re- 
4 t. r connue un i«*s prerui rs entre leurs chefs 

L’episcapa t ciinuli- u, qui avait, à V man Imité 
reeommund • en conrdc Itorne n uoiniimtiou de 
M^r. L'itl ah -, i vu être repr ‘«enté au com­
plet, » cette ^ran ic cÆiémonie. I*ar un uinllietir
• j ie lo i II: ni unie déplore, Mgr Bourget, ôtéque 

i«* M mtieiil, «»t Mgr. OTnrrell, evêque de Hh- 
mdtoil, uit été empê héj '>ar lu maindie, d'as-

* mfiU '.r i ui'qn au.131 im jui uniw, i l ..................... ..... "‘|ri.«nwii ^ v,cud
j i le bill de la Co|ifédérati°u le fait en j belle nature, de ce vaste ensemble
la cham* ! défendant aux majorités d’attenter plein de pittoresque et degratuieur.

' ._!aux privilèges déjà existants des! Je me demande ce (pie 'It^viendra
Haut Canida, population i,3$o,oti— $i,iit,lTs U pourra être changée, si

f3ft!«ra frapper ses membres. J osé 
^— «prédire, M. L’orateur, qu'avant

Total de l'octroi annuel.............$2,472,450
Cette subvention devait toujours 

rester la meme : il n’en sera plus 
ainsi pour le Nouveau Brunswick 
et la Nouvelle Ecosse. En considé­
ration des revenus que ces provinces 
devront abandonner au gouverne­
ment fédéral et des dépenses consi­
dérables qu’elles encourrent, leur 
octroi annuel devra augmenter gra­
duellement au prorata de leur po­
pulation jusqu’à ce qu’elle atteigne 
le chiffre de 400,000. L’octroi sera 
alors de $320.000 et ne devra plus 
être augmenté.

Il y aura en outre les octrois an­
nuels suivants à perpétuité :
Au Hunt Canada...................................... 980,000
Au liai C.n.dn................................... 70,000
A U Nouvelle Ecosie............................. C0.000
Au Nouveau riruniwick............................ 80,000

« longtemps nous nous trouverons 
« placés dans une impasse, et que 
«nous verrons une excitation telle 
« qn’il ne s’en est jamais produit jus- L 
• qu’à présent dans ce pays- o

privileges déjà existants üoslJt? me uein.ni te ce q 
minorités et en donnant tout pou-i cet immense empire dans la main 
voir au Conseil Privé et au i’ar.o- de 1 homme et sous l’œil de Dieu, 
ment fédéral de réprimer les tenta- Ce beau pays a des nuits incom- 
tives d'aggression. parables; il semble que la terre se

«Cette mesure va s’étendre à la j sou lève sous les aspersions bieni'ai 
minorité du Bas-Canada. De lait, sentes de la rosée, 
elle existe déjà; il ne s'agit ici que de. La végétation toute luxurian-
la confirmé d’une manièie légale et! be de plantes grasses «l aloes,
irrévocable. Un ne manquera pas. ‘h5, cactus, de figuier, etc-, etc..

„ .. ... , . . I d’observer, que, dans les townships, I rl<ii rivalisent avec les produits d<
Cette argumentation na jamais j 0ù ieg protestants sont en majorité, h» culture ■ * 1 1 '

Tout......................................200,000

La Nouvelle-Ecosse et le Nou­
veau-Brunswick auront vingt-qua­
tre sièges dans la chambre haute 
fédérale tant que file du Prince- 
Edouard n’entiera pas dans la con­
fédération. Le Sénat sera donc 
composé comme suit:

Poputntioo. Utmbrvt.
IUut-Canâd*......................1,892,056 24
Bai Canada....................... 1,288,880 24
NouTfltc-EcoiM et
Nouveau Bruaiwick... 903,894 24

Le Globe n’aime pas ce change­
ment pareequ’il constitue un man­
que de respect au principe de la 
représentation basée sur la popula­
tion • Et les journaux de lopposi- 
tion bas-canadienne chantent sur la 
même gamme que M. Brown, eux 
qui feignaient de s’indigner en fei- 
gn&nt do croire t^tic celui* ci avait 
obtenu tout ce qu'il voulait de M • 
Cartier !

3o. Lo nombre des Conseillers

été bien réfutée, à notre sens, et 
nous sommes heureux de voir qu’on 
a fini par donner raison à M.Dorion 

Une petite remarque en passant :
—M. Dorion avait sur ce point des
vues très sages et nous rendrons à .. ... rr -
ses organes la justice de dire qu’ils /W accorde aux minorités du Haut 
ont fait dans le temps force corn pli- et Bas-Canada. Sans doute, il 
ments du discours de leur chef. c.st heureux que les droits actuels 
Mais aujourd’hui ce n’est plus ça du (‘os Catholiques du Haut Canada 
tout. Les organes ne pensent qu’à soie,!.î san('tlo,m^.s Par constitu- 
leur rôle de censeurs quand même f ion tede raie ; mais, si nous cons’.dé- 
du gouvernement et ne se souvien- rous. »rûlt » aPPv‘I comme sauve- 
nent plus des doctrines qu’ils ont ^arac pour 1 avenir, nous devons 
recueillies pour les louer de la dire qu il ne répondra pas,du moins 
bouche de l’hon M. Dorion. L 'Or- aous craignons beaucoup, à son 
dre dit que le changement en quos , lt- Les 1 rotesta 
lion est «tout à l’avantage du liant- oa- °!1 interjetant appel, s adresse- 
Canada, » «un véritable danger» font a une majorité protestante qui 
pour nous, et «la centralisation d 
pouvoir entre les mains du parti 
anglais.» *

Le Pays ne commet pas tout-à-fait 
la même inadvertance. Il dit que
l’augmentation des Conseillers de- , -
vrait être faite par l’élection popu- deux minorités : cela saule

v.u», t»our nu eu no mi on, relut.Irr ses travaux.
I! y avait pre-mu Mgr Bu.Ih gv*>n, évêque

Bo Tloi ft a itiiinLira lem *1.» diocc**- d»* Quebec
Mgr. l.ftrorqm*, ovêtj .** de 8». llyncint»*, Mgr.

y c*», èvfiq u* • 1 «• furontn, 4»gr Moran, evêque-
de K ngjtun, <•: Mgr. Cook*.*, évêque de Tioii-
Hi»i**r -s. Mgr. BHid trgeon ofÜv-iau comme érô-
que consacrafet]., <*t VN. ,>S.de Toronto et de Si.
Mvifintlif comuu* aBsistaiiiR •

Le cei umunul est tièi-louget plein de ce* en- 
«eigii*m» rits j»ié* ie ix dont tout remplis toutes 
le- c tôiioiih d«* l'I’igli-jf c ith«»hque. Dans un 
évé'ji.e, l'Eglf*** v.ut m» Chef, un i’nbtour, un 

« ôtre. C’est l’idée qui ro-sort de toute L* cé- 
rénnime oîll •«? comment;* à n - if h<‘t»re*, 
i n .r : se tcrmmrr q t'aprè* une heure p. ru.^ __  f ## tableau enchanteur . . t. __

ce sont nos propres compatriotes | éclairé par un «soleil du Canada qui iva*-- les imnies eu furent nuinea aveu U plu*
qui vont profiter de cet arrange- * ’ ”“'4... ' ..............* ' ...... ..... *
ment »

Nous avons déjà fait connaitre 
notre opinion au sujet du droit a'ap-

a la pureté lumineuse du priiUeinpsi J’r,fo,M,,‘:ltuuli0M i,/u r^wiRiunccî sUanoieuie et 
et qui porte daiLsl^aine unisentiment 7^, (/Mron, V.*G, devait prêcher. Ce
<!•* p. OS pu II ÎC ‘‘t CIO conlianco dllli nom soûl indUj »o une (Moquettes élev é.*, grande
cilc a exprimer.

L'Empire du Brézil a devant lui 
une prospérité incalculable ; son

pur les idées autant que le polio et puro put lu 
forint».

Il commença pardonner aux (Hèles une rxpli- 
„ ^ » , cation des cérômouius dont ils jonnicut d'ûlro.l\Llllf S», pl » p*llC p*U des causes j tomoim'. Li vénuru rûc-ipienSairo avait d'abord 

QUI empruntent an passe un tel ea* comunuicé ûdiro la metsc, p^nl, dan* une chap- 
r.’ictere de grandeur que l’on Iu»ut pelle séparée. Puisaprô Let ire de* halle* du 
prédire que sa destiné n’aura rien A î*",v'‘nlin (t‘" k‘ nol,,meî,t évèqn* d'An* 
envier a celle des états les plus llo- rlX' ^"^or.u.on, i.• » I ^ “w j chu go avait luvoqui» lt? s«»c aura l'Eu .{«ut, et
rissauts ue la terre. '■ ■ i>,■ i.u i K^piii s.uiit .io (li scMidre *ur le nou-

Le Lrc/.:1 est régi par uu gouver— «i» «t nu o'.niiminiiiucr ii« suit di.m qui 
nement libéral et paternel : sa cou- ll>iveni liiir.-tii iun.-c et 10 succès <te «ou Kgliw.
Slitution approche de la pertectioil I.’"r/Ucur eut.a cusuiic ..ustlf l»rofu.nl« rai- 
l.t .... i... • ; 3imi')iiit.iils s •! 1 oriiritie, la maure e. le but det'° 1. 1,,, U l! ! ' domot un sol ,H miH.io„ bette ,,*„(* do sondi.-
lecoiul qill produit l'Il abondance cuur—(ldi ..tait la uimc:..a u—lut ir.utAe «rec

peuple, dans le but d’obtenir d’une 
chambre indépendante du vote po 
pulaire la sanction de mesures ré­
clamées parla masse do la nation.— 
Il suffit d’indiquer cela " ’ 
voir la naïveté du Pays 
dre surtout qui se plaint 
tralisation du pouvoir 
mainides Ministres pareequ

Nous avons oublié d’accuser ré

aux bourgeons d hier rainures d'auimü- “ ”,,x(<1"u1lo,‘!r# " “!“ •*’<«"«<><• »»-
• ° * •* uion, duns 1 oidro politique, religieux t*i iooIhI.

Ii* sont le* nmitr-s ou iustiiuteura des tuples, 
minuiu ils sont les B»inc**sde i'Kgii*e.

C'est uuunmgi irnturo épi^oophle compotiét 
e piuhituiia mdividualitog, dirigée* pur uu obef 
impie »| «i est le Pape, ut unis entre eux du»* h» 

ivn de la clutt’itu, et par uuu môme mission, 
_ jtimapiifit comme oorp* du piivilcgo «ic-l’luIaiUL

, il trouver CC que l.l lllll lire a lait. boité, puhque le Divin Rodémplcui*lâür A (>ro« 
Le sol est propice A toutes les cul- douuuvoc O IX jua-m’A la tin des siôôlea. 

turcs; ses entrailles renferment d«:s 8,!‘'Vn,“*î,t v.-»«.|..é» p«r
M- 1 •i:un. Son Biylo ùtïiit clair, concluant, per

LégifUtifs pourra être augmenté tu ; que ces ministre* seront anglais—j ne méritait pas d’autre châtiment. La première, destinée à l’alimenta- ai pas la oourngo ni lu volontô do vous 
riBlruirt», UiLil en terminant, mais e* profitant
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de la saint# liberté qui m’est donnée comme è 
votre cnfrér# d’hier, je puis vous dire ' cour te, 
soyez Terme cl *«»yrs cotr agcux. Vous ôtes miné 
dè Dieu etd**g hommes. Vous ayez été conduit 
per le Seigneur * deux milles lieux d’ici, pour 
Cire, dans 1rs lointaines missions, marqué du 
sceau des martyre*. G jest jnrc'tte épreuve «pie 
rôtis urez été ramené a i milieu du nous, ft 1 E- 
glÎ9* trifluvbnn* en r* merci# la I’rovileuco. 
Vous êtes aussi Ir bien nliné de l’Rvêqued# Tries 
Rivière* qui h d* mandé et obtenu de Dieu et do 
son Vicaire votre élévation à l'Episcopat. Dieu 
est pour vous, tout le diocèse est pour vous, le 
clergé et vos supérieurs sont pour vous. A\ cz 
donc eournge.

Cette psrtie du discours, dont nous ne pouvons 
rendre ici que ridés principale, a produit une 
toueban'e Impression. On serrait qu* tous les 
ccpuri bnttni- nt û l’unisson, que tous les esprits 
s’unissaient à l’orateur pour acclsrner le nouvel 
évêque.

Les citoyens de Trois Rivières ont noblement 
et dignement fait leur partie dans lei préparatifs 
de c#tt»»fcie qui marquera daus leurs souvenir*.

Un* députation aviit oté envoyée dimanche 
soir, au devant dos cinq érêques qui venaient 
ouvrir leu»? rang* û leur nouveau collègue ; e 
les princes d- l'KglL* du Canada devaient ôtr«‘ 
reçus au milieu d’un** pompe extraordinaire. Un 
regre'tabl© malentendu a empêché cette brill in­
to démonstration d’avoir tout son oslat.

Lundi, durant toute |« mâtiné", tous le* ma- 
garéni et bureaux étaient fo-rnét. On était tout 
•nlivra U flte du jour.—Minerve.

MM -w-

V.C’est par lé, c’est parle point culminant de la % 
carte do l'Empire, pur son zéui'h, par le trône Lcg dtroitec limites d’un : rticle ne me permet* 
rayonnant du soleil, que U lumière ne précipite* tent pu d’njouter d'n Bros Informations, pour
ni en cascades,—que la chaleur parcourra tons 
Iws membres,/—que la vie animera le corps en­
gourdi de notre patrie.

La vallée de* Amazones, l'incommensurable 
entre *ôt des merveilles de la cré.ition,e* t ouvert j 
a toutes les investigations des «avants, d toutes 
le# nHpirntohie du commerce.

II.
La rie insouciante que nous passions, il y a 

peu de temps encore, n-î nous portait pas èpen­
ser aux destinées de cetto partie du Hr«*sil ; per*

pas d'ajouter
démontrer avec évüehce l’importance dé l'acte 
politique qui upp-llo l'attention du monde sur le» 
rivcflile l'Amazon*.

Pourtant que l on calcule quel est le fort ré­
servé à uti pays oh naît spontanément l'arbre i\ 
pain, l’atbre h lait,l'arbre à cir^, outre tant d'un 
très d'une ég*lt •l’iliié ; oh le* L.dlgùne* con 
naissant des arbustes .font les fibres fjtirniaHeol 
des tissus,et sont destinées peut être à rempla­
cer le cot*n et le lin ; oh 1* puiron et la tortue 
donnen un aliment gratuit ; où la médecine va 
cher«%h*r ses plus puisants agent* végétaux ; où

.Olin-, po .r ainsi dire, ne c .tnprenail quelle jK)r- i Kit, „ peine enirevue, U Flore Brésillieone ; où 
lée pourrait «voir tu franchitt du tl'uro des le climet, continuellement rnfraichi parles bri
Am.tzones pour toute* le* nation* «mies. ses de l’K*f, produit de* homme* vigoureux et

I)«u« notre orgoeil de sc’gneura et possesaeur» intelliB nt» ; oli l’«ir môme et la majestô de I
du e'ol, nom nous bornions a rupoiiaRer toute ' nature révèlent la prés°nco dn Dieu, cl con fi • 
{•ossib lité de devastation ot peut être de des- uteni les idées de liberté t
truci’ori do lu propriété nutiooale, sans même 
«voir I* force de lu fair** lenpoctcr.

On no s’imaginait pas quel intérêt uo-t pou­
vions avoir ù faciliter «ur notre territoire toutes 
l-b’ licences d'immigrants de tant de provenan­
tes, d'aventuriers qui pénétreraient dans ros «le-

\ux cri* imitatif*» de l'indigène pour attirer le 
gibier, bous j oignon b le aiffl-t «igu «les machines 

d- locomotion . à !« jolie aigrette «le plume* de* 
indiens, nous opposons le paunch? gris de uos 
valeurs.

L'irnpulsfoc est «lonné*; viennent nos frère* 
nom aider a appel r ces millier* «l'habit int* dire

FnnFrnuScisfo, 26.
Hier, on it été inform» offlriéieriie «t de l » mise 

de O lu nu par Patiné* républicaine bou* Gurdru. 
La garnison impérialretu à capitulé le 22 février. 
La paix règne umintenar t daus ce district.

La \ille de CLie.ne Jovittaa été capturée par 
le* libéraux le 27 janvier. Plusieurs priimutera 
ont ôt* fait?, et toute l’irtilleria dans U place 
est tomb :t* au pouvoir des Vainqueurs.

Le geo. .Mnrquv.% t emparé d>* lu ville de 
Jainora, lu place bi plus importante «1*? l’Ktnt 
•ie Mtclioacan, et Knonoca avait é'é occupé par 
1*** libéraux.

Mi-rimon a été complètement défait près de 
Zacütecai et trois des ci frère* «t tous hauts 
fonatiomruijes dns été fail# pr iéonnterré.

Lç* libéraux oct aussi upturé $500,000 que 
Minim on avait volé»?* ii Zacatecas.

Londres, 20 nu ;oir.
î»e bill pO'tr Ia;.Co? fédérittlAn d'*s Provinces 

• \ngUi*e* de l'Arnèrique «lu Nord*# été adopté 
Inns U Chambre i»-* Lord*.

Grand Concert Cnlliollquc de 
Kankstlioe, III.

AVIS PUBLC.

Le Grand Conctrt Catholique qui devait avo»r 
lien lun«1i, le 25 février courant, est remis au 20 
mars <807.

Les raisons apportées i\ ce retard «le trente 
jours Bon' : que nou^ n’nvong pas reçu tou? le* 
rapports de nos agents ; qu’il nous resto ene«'r«* 
ù enregistrer un giand nombre «te noms d'acqué­
reurs de billets qui nous sont arrivé* trop tard 
po*»r è*r»» entrés ù temps dans no* livre* .Vous 
avofii d'<iilleui9 ubsolurrient besoin de 10 jours 
pour tout préparer. .Vous nous somme* cep** - 
dant di^ciué» a prendre 3«» jours dans l'intérêt 
général. Le i ublic p#ut-il nous en shvoIt rna*r- 
'aisgri^, lorsque de ce retar»l «Soit résulter un 
bien considerable pour l’ep ivre, pour le t acqué­
reur* «le billet-», et pour la rfligi«»n

Kn cfTet, puisqu’il nous fan* retar 1er <te quel­
ques jours, n’e*t-il pas préférable «te r**turd«*r un 
t«*mi»s sufYpaat pour nous permettre «le vendre 
encore quelques milliers de bdlets i qu'aurion*- 
nous pu fiiie cr: l * jo»ir*, surtout «près une re­
mise !.. Vous uo«n flattons donc que ce r»*tard 
de quelques jours s* ru pour le plus grand bien 
de no n* l»v»le entreprise oui mérite à tant d'é­
gard la* sympathies <1-* Cathodiques un général, 
mais surtout d*s Cutboliques du Ca..«dH, parte, 
qu’en nous acc rdant leurs faveurs ils font un 
bien immense ù leurs compatriotes, leur* frùr»** 
des Illinois.

Cet r»*mi*e est «lans l'intérêt même des ac­
quéreurs de bill-t?. Il évl len» q ie plus Rern 
•leva le nombre de billets vendus, plus sera 
complète la liste de no- prix. Tout le monde 
•ait, en eff-t, que ce u’.*st qu’avec > produit «b* 
noa billets que nous pourrons acheter l -9 prix 
énuméré* dans nos program* * Or, nou« ne 
pourrons offrir nu publb? le* propriété* cpiVti 
proportion du nombre de bitl**ts vendus Si donc 
□ ons ne vendons que b s trois q arts de no* 
billets nous ne mettrons aussi «tes propriété* que 
jusqu’au montant repré,enté par le nombre «le 
billets que nous <*or ns placés.

Il est donc de l’intérêt de crut qui nous ont 
déjè encouragé de prendre encore des billets 
pour que la cbanc qu’ils courront par leurs mi­
ses en foil plus gran«le. Kt nous inr t «ns ce tu 
qui sont di«po «•» a nous v«*nir en aid»', «la fe hé- 
i**r de le faire, car chaque jour de retard non* 
entraîne ù de* «le;**u■»*•<» con<i«lérnblfa.

Kt quel bien ne résultera-t-il pas de h\ pour !* 
religion, si cette remise, comme non* IVspérons, 
nous permet «le compléter la vente «le nos billets. 
(V n’est en » îf t que par la vente complète qu» 
nous frions «le nos billet* que nous pourrons 
atteindre pleinement notre but. Kt qu* non* 
•ervirait-il d’avoir travaillé <!«* moi* entiers 
tt K la fiu nous ne laijsio m en fi/etir *lc l’a» ivre, 
que des profits trop f^ibb-s po«ir nous |>e*mettre 
d’ériger de bonnes écob* catholique*, oh nos 
•nfaritn p»iiseront les vrais i rinnpes d*- la mnr i le 
et d'une éducAtion chrétienne, qui sens pour eux 
un bouclier dans les combats qu’on iirre à leur 
fv*i en ces jours mfctnni*.

Il est donc «le l'intérét g/-n»*ralqne b* c .tje»»rf 
•oit nrnii Nous no faisons en cela «jt»e non* 
re« d re aux xœux les plus ardents d»*i vrai* ami i 
d« U catire ; lu ocquéreute d* bi lets n'auront 
qu’ù y gagner, »-t la religion expetée aux atta- 
qHe? de Tbériiie dan* U personne de nos chers 
enfanta sortira victorieuse de ce combst que Sa­
tan lin e à leur foi.

Nous ne pouvons n*f*er sous “ilonr* U noble 
conduite du cW^é «le cette pmrlnce. et hou j*. 1* 
admirable à promouvoir les mtérèt* de notre *nir -
te cause.
primer toute la recnnnai#*»nnce et la gratitude «L* 
no* * ceurs, pour let services éininerm qu’il non* n 
undus en cette occasion par -on in fl lenee salu­
taire. et par les recettes hbondsu’e* qu’il a «i g -- 
néreca-mrut versées entre nos ma n*. Kt si non* 
ne craignions pas de blr»*or la modest e «le qu«-L 
quei-uns de c*** hommes de bien, que leur pro­
foi e humilité ne pent cacher aux regards «le 
notre aiiiubation, nous dirions que plusieurs 
«l'entre enr a qui nousnvioi)6 transmis «le* bil­
let* pour les distribuer t\ leurs paroissiens, ne 
pouvant tous les placer, en ont retenu pour eux- 
mêmes 5“ et plus. Plusieurs rptoroni ont au?*i 
pris pour eux-mômes nu grand nombre de bidet* 
et entre autre un clioym «le Montreal qui, à lui 
seul, a acheté llf» de nos billets.

Nous remercions encore une fois lo clergé d» 
cette Province et le Public en général pour sa 
noble conduite et ron patronage distingué dont 
il n d ligné nous favori.er ; et comme uns favtur 
accordée est en quelque sert»* un litre pour en 
demande* ie nouvelles, non* prions messieurs 
les Curés, et tou* lea catholiques or cette Pro- 
rinre de nous continuer leurs farruir* : c'est 
d’eux que nous attendons le salut, et la vie de 
Ans chers eufniiti

Et ponrque celte foi, il r.’y est plus «le retard 
causé par le* ra*q*orts do ;«»tix qui von Iront *- 
charger de la rear*de noi billets, nous le* pri­
ons «la faire leurs rapports >c 17 «ars prochain.

Je suis votre «crvitcur.
John* R. L. Llvoisk, 

Directeur Gérant.
Tout envoi d’argent devra se faire a l’adresse 

du Révd Aug. M «léch.G, Cure, Hoite 350, Kn»r 
khk**a City 111. ou i\ Joint II. L. I/emoine, Boits 
*35 Montreal, Bureau No. I rue $t. Tlierese et 
St. Vtucent, Montréal.

Montréal, 25 fér. 18«i7,
Joug II L. Lrmoikc, 

Ulrccteur-Gér.

Diarodo Rio de Janeiro.

hcrts sans fin, peuplés ça «.t U «le sauvages h.di- ............. . «.v-»
g» ncs, « t «| i, par suit»*, dexirndraient o*s b>ur-( forêts a la communion «le U vi«*civilisé**, et avec 
n-aux obligé* «le cette race sauvage, pour n’en; c„Xf pnrifi.V* dan- le* «aux lustrale* du travail, 
être pas le* victimes. , nous prendrons la place au festin du progrès.

I en .‘nul ce temps la prodigieuse fertilité de) Ài.iutuwv l.rr.
cvs l**rrr*, 1’iiifb;*nc«» d’un climat précivux, atti­
raient l’attention de l’Kutope, avant d'»ivixcr la 
uOt e. .

LVspri» s’empare d’une i«iée t tile aussitôt 
«pi’.dieest lancée dans l’arêne de la (li*c«iSsioa ; 
l'opinion *e form? ; le gowerne-m-nt qui la re­
présente l’adopte, 1b ren I palpable, efT clive et 
l«» re« ê du caractère obligatoire.

G 'est ce qui est arrivé avec l’ouverture de 
1 Afh rone. Cette mesure, considérée il y a quel­
ques nnp, comme dangereuse, e-t ««joura hui

-+•*- —

lilnirne*, ItumatLmes ou les coutu-ions il les 
nouvelles tr pâtures.—Chtistian lira.

lmlisjMnsablr.—Il y n ceitains remèdes 
nd»*peus.tblei5 dan* les f.iinides. Pu fini ceux- 
ci, l’expérience de longue* «nnee* noos fiit 
r«)nmîte que le Puin Killer «le Per»y Davis 
e*t au premier rang. Car nou* nvon* èpi ouvè 
que *-«*s application* externes et interne- 

anplaud e, et a mémo été comcdb e t»ar ceux était d’une g amie effi acité. Nous pouvon-
qui^n éi.i.nt Ini «drewi^. ,.ne «utre ôpo. |lfi,iri|ia|em',.fll le n*«w<nm«nd-r po<t le- 
que Mai* pouiquoi ? Les teuif»* ne sont pnt les 
môme* Le« neuples ressemblent aux hommes ; 
il* ra naissent pas dévelo|»pég, ils deviennent 
grinds; ils ne peuvent commencer par oh les 
«utierf finissent ; ils ont l«ur enfance »-t le»ir tems 
d** noviciat. La civilisation n sep mvstàrcs : il 
faut passer par de rigoureuses épreuves avant 
le parvenir à le® décoder.

Le bré.-il efct le catliécuméne [mur qui l’ave­
nir léserre !e* plus hauts degrés de la b i»* rare h i»* 
sociale.

Son inanitions t déjà avancée!
Kn Kun.pe même, ce n’est que depuis la guer­

re «L i.’rt u« c «pie l’on «Vat têrieinement occupé 
fêla libre naviga'iou rf«ir les eaux «l«i Danub? «*t 

du Uliiti. Pourquoi alors tant d-récriminations 
Contre le Itréiil «pii n’t» pat a «Jouté une seniHa* le 
mesure avant d’iaoocuier, comme cela l'e*t au- 
lourd'h'i «fan* l’opinion publîqu**, la nécessité, la 
convenance «le partager avec les autres unions, 
nos fciî .r?, les biens que nous renls, isolés, ne 
pouvions atteindre?

DÉPÊCHES G-ÉNÉKA1Æ-.S,

^ Ntw-Vork, 25.
Dms 'a Chxrnbro des Comm'irjeH d’Angleterre 

le 11 courant, un**it6t aîirc* N giand» dcmonf-

Nous oflVons nos romercituçnjs ;'i 
Monsieur P. de Botieliervtlic‘ pour 
l’envoi den doinier?- journeuUÇ du 
Brésil.

Voici 'y proportion dé*‘iiSÏK**init9 «t de Ire 
po; u iition «I» us 1* «l ff-rcnN ray* de 1 K nope

L'Angleterre compte 1 assassiu sur 678,000 
urnes i

La folland», 1 sur IC3;OOOV
L i Prusse, 1 sur 100,000:
L’Autriche, i t*ur 77,d*» ;
1/Kspagiie, 1 sur 4 113;
L’Italie, 1 sur 750.
IltnVst tombé par baxtrl «in vieux livre de 

mécromencie bous le* y. u.\. L- chipitre .onsa- 
cr? nu diable est très intérestant . J 'y truuv- 
lecu'ieux passage s ivant:

Q«e*stion.—Oomm-n! év%>querle diable ?
K-ponse—t’on r**«Iit*-s «otte femme.

Dial »g,;e entr* «1-ux gamin*.
— Tii n’as demaué qu'uu f««sil à aiguille pour 

être nti**ü ?
—Que tVa bôte ’ jne fois qu'on a un fusil ù 

aiguille, on prend tout ce dont on a cm te.

I<e Père Passftglia vient «îe rentrer dans lo 
giron de l’Kglî*e après «'«jlr «lé I ré 5 Mgr. <»hi- 
uirdi évôq j * de Moudov , q»i il n-coniHis^dl ses

PROVlNfcB DU CANADA,
DIST'ilicr DE ST. HVACINTJin.

Cour do Circuit dans et pour le 
District- do St. I I-vaciutile.

St, Hyacinths., le vingt cinrjuièmt join 
Uc février mil huit rent ynx mte et sept.

KN VACANCE.

(No. -li70')

j R KM Y RAYMOND, Bculer, marchand, de la 
Paroipc «-c fc’t. Hyacinthe, District de 
St Hyacinthe,

Demacdeur,
V9.

HENRY F A P T EUX, meu.iiiîer, «le la Paroisse 
de St. Denis, District de St. Hyaciothe,

Défendeur.

i BâKài ? i

Le BAZAR ANN UEL des Dame* 
de Charitù de St*Hyacinthe 

aura lieu
LUNDI ET MARDI,

4 ET 5 MA US PROCHAIN,
Pour venir en aide aux Dames de 

l’Hôtel-Dieu.
15 février.

VOYEZ! VOYEZ!!

g’ °",

III
Le décret impétia! qui ouvre l'Amazone à 

!*mh b*§ pavillions, ne crée j»a«, 5 proprement
rl«*r, «les i'iteietd corn toeteinux . il developfH* 

«ur une trchelle ceux qui avaient déjà
«omin-ne»-* friciifier.

r«s s« lilu»fes, res déserts »\ peine tronblési jiar 
u«» imperceptible mouvement d’homrms qui dis­
paraissent comme des 1 lipuciens, uü la naturel 
s-* montre gigonureqi.e d«ns son « xhubér «nu- v«*. 
gétatiin, et extension dernt-surce de territoire,, 
admirable par la quantité de ses eaux, présen- , 
'-ri! un produit de l’irnt ortancv de 15,000 contos 
(1 rc-ii

Sac. ez le ton*. '.’Aaiax^ne neprofi'e pas feule­
ment nu Prêt il. Le* affluents du grand fleuve 
servent mu commerce de- roj ubhque* limitrophes 
— La Bolivie communique avec nous par la 
rivière Mudéira ; le Pérou par la Jumih, le l1 .ru* 
•t .•• Ynvary ; !e Venezuela j»«r !♦.* R’o N-gro . 
la Nouvelle Grenade pwr la rivièie Ica, aussi no- 
‘iduéc Potumayu, et par ln Yupurà.

Le* provinces brésiliennes but îei rive* ama- 
zo(tiennes ont, d'après bs statistiques, 256 480 
bub tarit.* : 215,600 pour le Parà et 40,380 j our

Le 25 février, il demandera l'opinion de la 
chambre sur une série de résolution* quluffirme- 
root quel devr .it être 1» nature du no-iveiü bill 
L'cxten*ion «1^'Im franchis** doit être en cor.fur- 
uiito avec lu constitution anglwife et éviter 1* 
préfiOnd-rHi/ce d’iinruiie cl tsse Ilse.a proposé 
que la t-ix»* *oit pré-entée pour faire dnparfti»»e 
U diiproportlon «l»n* le* taxes. Aucun i>ou»g 
u** sera «lefraiH hi.*»-. Une comminion chargée 
«U déterminer les limites sera uomreée «lan* 1- 
vue de déiiminer Iélément urbin des cotps de ! 

j commettants dans l-s comte .
N»xv-York, 2Ü.

L’état «le .a banqu* montre une n« gment*«tion 
dan* U-s frets «1- $4,042,666; un» diminution; 
dans !«*• cs[»éees «le $1,270 170; une augmt-n - 
lion dan* le* «Jépèit? «je $ J 348 «LVi ; tina itigrn»u- 
tation dans U circulaire «le .$4rr 83J ; ure -litnu- 
niitiou datiH les ieçal tender* de $l,48'l,045 .

Nexv-A*, rk 24
Des nouvelles de .a flavaue annoncent 

qu' le soudage pour U nom d»i câble entre 
Cuba et la F!ori Je, est terminé et que le 
ruble sera poîé en novembre prochain. Ku f»i 
b .nt la *on«)c on n «Iéco«tvert une montagn* «nus . 
marine «le 3.000 >1* de haut îr. La pr-f n- 
1 r n renne d»* .Vau «*4t •!* 5,100 pieds.

Un ugent du gouvernement résse est arrivé

voir t'.-raporel.

aSTaissano o .
A St. Hilaire le li fêv. U naine de Abraham 

Grégoire tondeur, une fille.

Il e.*t ordonné, sur motion de MM. CIia- 
Slrotto et Lanctôt, Avocats 0»t dit 

Demandeur, en autant qu’il appert par le 
rapport de Jean Octree Tblt-audeati, un 
de* Inns'crs «le à Tour Hi»ér!«*ure du B e-i*.t- 
nsd*»; cx'Hrq nt dans I * IR-trirt «]*• St Hyacinthe 
annexé au Bref !♦ sommxtion émané « n cette 
cftn*ç| que le Déf ud-ur u l«is-é son don ici'e en 
ccMc piftl-* L ! i Piovinc*-«!»! O read«, «j ii cons­
tituât ci-devant U Province du B.xs-Oauads, 
qu’il n * • c*:t ét*-r trouvé dan* le Dlstifct du St 
Hylicliitlia susdit'et qa'il v possède n-nnruolns 
des biens immet.b’t fl dires le dit District, que le 
dit Défendeur dît, » r u*. avcrii-scrncrit à être 
«Jeux foi* inséré * n langue frnt 7 i-e dans ïv pa- 
pb*r-no»!vePc publié à S». ItyAcin'ho apf»ele 
Cowrir 'de St. Hy.cnithe t deuv fb:.« Cli langue 
ii-.gl 4i!*n* 1«-1 a; t^r-nouvelle p bMé à M >utro- 
iii, l>i*:rict «fe Montréal, appelé W Montrent 
Jhrttfd wtte tdn «; l’i! i.’y u p*«s «fe papier-nonrel- 
lespiiMiécn angtare fins ledit District de St. 
Hyficinthe, notifié de conipnr «ltrc* devant cette 
C«» .r,« t i.i «l«» répondre à 1» demande J«i dit De- 
iriiunl*ur son* «Dut mois après l\ dernière inver­
ti «i de tel avert i*3ém reit, et sur le defaut <i«i «li» 
[)« f-ndeur de cono arettre « t «'.«* répondre* u telle 
«lemande dan* le dél ti * idit, il s«-ra permis a«i 
D-m. ire.de r d«* procéder à lu prouve et a juge­
ment comme dar.s nue cause \n\\ défkut.

LOUIS TELLIEU,
D. G. 0. C.

A. VEIMORE.
Moulins à tarine et à Scie.

D re* lu parois?»* de St. Hugues, ù des conditi­
on 4 faciles.

«Jrcsjer à B. LAFONTAINE Ecr, N. P. St
Hugne*

M. Hugues 23 Janvier 1807.

NOS. 
H ü E D E

QB7
s

ITT* QÛQ
COMMISSAIRES,

M O NTR E AL.
OFFRENT EN VENTE

300 quart* de Lard 11 Mess ’’ Inspecté
100 it u 44 Thin Mess v do

M 9t ü it u “Thin SUea" «lo
300 It tt “ Prime " do
300 Tin**ttc9 et baril? de Grai*se pacté* i

tréal sous leur direction.

COCHONS ABATTUS
Un grande quantité, leur arrivant constamment 

du Hnut-Oanadact de l'Ouest.

3«)00 R OC HIC S LUC Kill IXE, 
Première qualité pour le? Boulangers, etc , à des 

Prix qui défient 1a compétition.

— DK PLUS : —

LEUR STOCK ORDINAIRE
DR

GROCERIES, VINS, LIQUEURS, ETC.
EN GROS.

MM. les MARCHANDS et autres y gagneront en 

Visitant leur Etablissement avant 
iValler ailleurs.

287 et 289,

fl février—lm.

Rue des Commissaires, 
MONTREAL.

I> ré r* ré *-«
V VIONDRE

ÂiîTB CUXOtllWXT L\ FAILLITE,
183-4.

Mercredi, le 20 c« ur. nt, à 1b rville, Pcidinand 
Zéphlrln II* n l, Ker, R gistmteurdu comr. 
d’Iberville,âge «i»» li an*.

Mardi prochain! 5 mur3, «eru chanté, à lu (’«- 
thedreilc de c-re vîib-^tir 1 s 7 heure*, le servi:** 
anniversaire'de Dame Lucie Aulette. «n son 
vivant épouse <1** M A» gus in Chagnon. Le? 
parent? et utniî sont priés d'y ttsslilé.

ATTENTION 1 ATT K .VT ION ’
M. le Dr. Mathieu, dentiste, no. 

ID2. Rue \otro-DAine, peut mainte­
nant, par un prôné «lé tout nouveau, 
extraire les dents les plus ondoin-

l’n Magnifique Kmt«iarem nt eu la ciié le St. 
Hvctnihf, n«nt-gecs«*ti *'it feitiif pour un 

•Bnm«,rr«* de Gro-. tie»» c: de Maf•*han*1i?ev Nè- 
ch-s, tiitué au Coia d*.*- Uufs St. Antoine »-*t Con­
corde, ivec trint-«? -♦** «1 p«‘ti(lancc-, cooslstant 

u Ilangard, Ec .1 e, Remisé « t»*. Pour les c« a­
d it ion *, 'ii'L-svr ù M ULIVIKR MARION.

II' «c n4h'*, 25 fév. 18-^7—2tn .

Dr.us l’aff «ire de
‘SOPUnoXIE PROVOST, veuve de SYLVJIS 

.V. LAHORE, commerçante de St. Hya­
cinth», B.C.

FMl.UE.

V V 1

IÎF.S

# , à imagées et les plus douloureuses, |
Washington et négocie l'achat de carnbir*à Lans causer ÜllX patients la lllOllldre
nmi-nr .litM I *

douleur.
i .4 iBhiooe .

Ire Pitou, province dcLorero, 51,000 ;
L** Bolivie, dépnrn ment du Béni, 3d,020 ;
Venezuela, 16.00» ;
L Equateur, frontière, la Nouvelle Grenade, 

b* prounces d.- lu Bolivie, Smita-Criz et Co- 
chanibaruba, 600,000 environ.

Ku somme, le bassin d* l’Amazone possède 
veinent une po : ni

d’Iiabitnt.ts.
Ire conirxirrcs de ces régions qui, eu 1850, j 

était .1 prise de 5.U00 conto# d** rcis, s’est triplé 1 
en 15 «ns, car il e?t nnjo .rd’hm «fe 15,00h con- 
t<»S. Ce luAguifiqne résultat dis-enee d«* com- 
’iientaires, car il est reree «b* rinicontrcr des ex­
emples «i un Aussi rapi le d»*re!opperacnt dans 
l'cchellc commerci xle des luttions.

IV.
La plus grande patlie «le ]a navigation de 

i Amazone était il y a peu «le tem f, fuit par des 
pirogues ; unjour . hui 17 b«teaux ù vwpeur sil 
luimeut ce? e»«ux sur une

w,

américaines.
New-York 24.

Le DeutcUand est nrtiré de Bremen.
Broxvf svilp, 20, vi.t N-O., 24.

De* 1 onvcllcs •’« San Lut* de i'. t.rei du «i con- ■ T A.XX3 TJ TT 
rant, annoncent qu'un engigcment a tu lieu le J ’
4, dan* un défi é, entre forc»*s Miramon, corn- 
mandé»*? par Ors till o,*-1 1,000 hommes »)es trou* 
pes d K-c»«b*do *o'js 1- geo. Rochon. Les iibè-

*|.pro>in.»t veine ni «ne potoliaion Je un million j ®"400. °"1 M6 "N
1 I tes reste a été obssc ou fait prisonnier. 5 s.*u-

lement s«.» «ont /•••hapnéa.
KstaLedo avait oïdonné «îe fusiller tou* le«

vtjlonfaires éirangffrs trouvés dans 1 armée «lt- j
Miramon.

<'rtega et Patoai resteront à Saltillo sous 
gurde.

Le* journaux «le l’intérieur «lu Mrvque justi-- 
fi**nt 1- m »s«ncrc de 190 ‘trangers faits prison­
niers dans l’armée de Miramon.

Nez-York 25.
Les jonrnaux re<pi< d’K ro^*e parle Dcuttnni, 

font v *ir par I»** rapports o2î • i**l; lu pnrlcnrenl 
longoeur de 2,450’mii-1 ]a * t <?e< militaires que le mo vement 

n ,, ... . , , les, «fepne lVmbouchure d»m* i’«»c «n, ' jusqu’A ^ni*n contre l,i ville fortifiée de Chester é
Qu il uous s»»it «l«inc j*ermi* de lui »*x- ; Yurimuguas dans le P. ron. Cette narig.tion l,f»e entreprise tiôs ?««rici ?e et ularma» te, pr» 1

est opèrre i nr «lis vapeurs brésiiivnti jusqu'à Ta- r*«* arec tan> «1 b «huiré »ju'- lit* a éto sur le point c«* ii qulenir»*M«»n -r« la *nnt*'» dan? n«vs familles, 
bating.i. fiontière du Pérou, [1,721 mille* A par- r^,,H'*r»t ^ n rr a'idaia-nmaricain î«*r- |.h ' bien, h1* P istilles-a Ve a V.*g« taie* de
tir de Bdém prorince du Paru J, at lt reste par vin*^ARi îéni.m* a v.-n tu i* secret Devins vous procurer* nt cette santé que voir? dé­
dit va [leurs péruviens. i rtUx A,D.*rité> anglaise* et a prob.tblement sauvé tirez , c’est un remède Jûr «»t etflc-ce, qui «loi -

Dans ce parcours <jue nou? mentionnor.l tit '-' r 1»* ^ • Agl-re rro. ! nera la «ieet firco à l'enfant m*»ladil »*t déli-
sont nas comptines !»•? gtandes distances rmv-1 1«'‘el*rt de police de <-ii?ster renonce q»i’itn ! eut, ramènera I •* couleur* sur *»*« joncs pêhes tt

lirectoire miliuir»» fén an, «»» comfa>.*int d- 5fi ' li vivacité à ses yeux appesanti*.
les 
lej

1C T AUTRES INTÉRESSÉ?; SONT NO­
TIFIÉS QUE Li: CO N S K11 j K X ÉC U* 

Ï1F A AUTORISÉ

Ire? créanciers le la Faillie, sont par le pré- 
ent notifié* qu'tlîe a f.iit une cession de ses 

bierre et c f T-1 ^ »n vertu «le l’Acte ci-dessus, à 
moi, syndic 8ou**ipn4. «t ils sont requis de me 
fournir ^oiis DEUX MOIS de cette date, des 
t tnts <1** leurs réclamait n*, spécifiant les garan- 
Lesquels ;>es>èdeni, s'il? « n ont, et leur valeur, 

'il* nVn ont j»»t*, mentionnant le fait, le tout 
j uttrsîê sous ter meat, arec le* pièce* justifie*- 
I titi-3 à l’app ii «Ja »•*$ réclamation*.

T. SAUVAGE A U
Syndic Officiel.

Montreal, 9 février, 1867.

!
’ :e3

St Hyacinthn, 27 Kpv. 1867. 
Givpnl>ack$ach<,ii'’s ;i 28 pour coin 

de discompte en Monnaie d’argeul. 
Argent acheté a i\ par cent de 

«*. et vendu de 3h à «‘31-
Or. à Xew-York, h*27 à 10 30 h. 

A* m. : 139*.
( (MlOlUX & ST. JAQUES.

COUUTIEKS.

DES

ryLi

ÎTN BIENFAIT PUBLIC*
La Fanté de no* enfret-è*t certainamert lt 

ba*e «li bi**n-ôtre gé.é al d’un-* nation, et dr 
ré t »t i » :\ccr(»!?pemerit de *u grarideur, et nou* n*l!é*i- 

ton* pa* à don«ier ! » titr d * l»lcnf‘at.» ur public 7i

Qbl Ont été recommandées i’anré* 103 termes

AVIS.
M .A. Kéroàck, hihrairo de cette 

_ ville, partira pour l'Kurope vers la
, iin de Février. Ceux qui désireraient 

ij il \ [1 H i’ \ i I II \ S 1 lui confier des 1 Commissions devront
* ! sV»mpresser de le faire d’ici au 20

Février; de même ceux qui lui doi­
vent devront le payer d’ici à co 
temps.

M.A.Kéuoack so chargera des 
commandos pour l’Irlande, l’Angle­
terre, la France, la lleltrique, l’Aile­

' true, la Suisse et nour l’Italie, depuis 
: Venise jusqu’à liomo et Naples. 

............  i Ceux qui enverront leurs ordres
Bnivau des OfficitTs nssemlilùs pour ! linr leUr!'s devront les faire aecom- 

p ;.. „tl • . . r . pagner du prix reel ou approximate
11 un<* mv'-re^uou et faire un ; ‘ll>s ol)jots ’lomuudés.

’vihMni f will* 1 ne rim I u moi Kitw' rtc.li*. 3» 111 ,..Sni 1 . j i.».— t oe-j

21 DU

ORDRE' DU CONSEIL.
; DATÉ T.E

MOIS D'AOUT 1860
IVVU I,E

pas
gables Htr le»' affluents.

ii . uavirts atteint* par la tempête dan* l’O- h«>ram-?, a plu[>«rtd- Ncxv-^ok, ont ’«nu 
céau ai.antique [Ka vent toujours houver un abri <l,8e,nb!*os régulières Un* \u princiralej vül 
r®nioi tant l’Atnazonc, jinqu'un peu au-delà du i '*11 ''tnc-L*ni
vill

rapport sur les r^olnmaiioTi<; pour 
Pensions et Gratiiications, pour( 
1“ compte des Volontaires tués ou 
mis hors d«» Service par îles Blcs- 
sures «m Maladies contractées au 
Service.

g a*- MacapA, oh i S s peuvent séjourner en 
toute sécurité, maigre la coiistancu u»* rents de 

J left, qui font mw outer b s flots dnns ir fleuve.
Mut..pa est ti 3.» brj.rc* «le voyage en vapeur 

a r-ai tir de Bolé u. Ce district, rtumiqunble a 
pins d'un turc, appelle parrlciiiiorfuieat l'allen- 
liou ù cause de na proximité delà colonie mili­
taire Je D. Pidro 11, et de* possessions fran­
çaises.

l'nr sa situation topographique spéciale,cette 
localité a été 1- plus grand obit «cle, dans les 
provinces «lu Para et «le l’Amazone, ù l'ét» blis- 
s-meut du travail »6cUre.

Ces parages werv* nt de refuge a «les rrilli*»ri «le 
criminels, «b- déserteurs et dVs« laves fugitif». Ou 
donne !*• uom dr inoco/nb t.< a «les uygloméraiions 
considératiles de cos individus, agglo iterations 
indépendantes «pii se composent paifois de plus 
«le C 000 perFonnes cbac -no, malgré les jiersccn- 
tini s aux<p»tlles ils sont en butte au nom de la 
légal ité

fc.’iru}K).*s:bilité de détruire ces noyaux «le d«\n- 
gen u-e poptiUtion mobile sur les frontières, com­
me en outre est celle d«- presque toute la vallée 
des Aintizones, a puis>anim-nt contribué »A U 
notable diminution de lYtclnvago «la«.s ce* r<

Berlin, 24.
L* session dn premier parlement «L* Eu s ie 
l’Alemagne du N^rd a » té nolon llement» uve t 
hier Le «ni «le Prusse, le* membre? de la famille 
royale et H»*rr Von B renark étaint présents.

Le roi dan* son discours d’ouverture n dit 
qu’il était «ntouré comme jamais Prince l’Aile- 
magne ne l'avait été «le.ut is des tiède*. Tout t 
le* espérances pour le bien ôtic futur «le U n t ion 
repoie maintenant sur le fait accompli «le 1' > ri ion

A?*un*z-vous «| » • l'on v. us lonno 1«»* 1* «stifles 
«le Devins, qui son» ch tenue d'« li«*4 estampillées 
•t«! son n* m toute? l**s autres rérant pour le moins 
sans rtu«*un«» uti lité. Préparé *.eultmerit par 
Devins .k Bolton Poarm-i ion* Près du Palais d( 
Justice, Montréal.

AVIS.
Toutes personne* eniettéea dan? Tnff»irc d-| 

fhimo îSoj-hronla Proro*!, veuvo de 3. A. L tro;* 
sont notifiée* de pavées à St Hyacinthe, san?

I ne B?*e «les nom? a été pnhV -e co jour dan s 
. « Omette du C.n ada, par le Rpcevem -Génér «1, 
q: i payera l<*« d ff r«*t.t«»3 personnes «j«ii ont «Iroit 
a recevoir 1 s moutfint* accordés «i’apr».** l’Acte 
11., (’hip.6, «les Statuts Kdondus du liaut- 
Oanada
Département de !.i Milice, ^

Ottawa, 9 Jan. 1 SC7 : ) 20

. ,i ,, , • ,, , délai à Alexandre Biudreau, à 1a maison cana
Alw«K»*. Il «r.command*.... i'nrl.m.ni ,lienr.# ui iU)l4ri.. ùd0n.*r de, r,.- h.

— nouvelle ne cons ituiiom d! •
T.SAUV AGE VU.

Syn iic.
St. Ilvicinthe 1R$7 — \ f.

de for ner une
oui serait d^feo*ive de son caractère »*t «l »nner^iti 
l'unité, la liberté et l.i jouissance .AU patrie.

Florrncc, 24.
Une dépêcha U Naples apprend «ju’iine pou­

drière a fait PXpl« sion i\ Poeilippc pré» •!«» cette 
ville, et que plusieurs per-o n« e ont perdu U vie.

Lond.cs, 25.
Conformément a i programme annoncé par 1* 

gouv.'rne.uent le 11 courant, des ré.*obrion« sur 
U rcfoitne ont été présentées dam la Chambre 
de* Communes, ce soir.

M. Disraeli, le chanrclier de l’Echiquier, a, . , ,
ouvert la discussion et «1«» la p*»rt du gouverne- * ni'llïlue ’«'o. outrer les

AV I S

AVIS PUBLIC,
i — i

AVIS PtUII.IC EST 1» A U LES PRESENTES | 
1 DONNE «pie toute* 1«?* PKRSONNKS qui ont)

Le *«Mi«3ign * :\ ét uo n né CURATEUR à i* 
? cce*ston vacant • daf.-uJEAN BAPTISTE, 
GADüdISet reqc.i rt î\ p.ro Diction des comptes 

* créa cio? de hi dite s accession sou? un moi* 
le cette Dit*.

FRANCOIS GA0BOLS.
St. Denis4 21 U viiiT iôo7.—3 f.

4 VENDRE 0» A LOUEU

S

I

*

tn» ut a proposé quatre nouvi Me.* fr-re* bises tt le , ^ je: ivt jd kt ce s&

• r

L’AMAZONK.
La Bread vient de franchir une étape «Uns le 

chemin tracé par le? nations eiriligôes.
Lra immenses richesses accumulée* «Inns les 

vantes poRtmb-s de la vallée c-t du bn??«u «le* 
Amazones sont iniies a découvert au profit du 
inonde entier, août généreusement utT-rtes «ittx 
travailleurs de l’mdustrie, aux investigateur! «le 
laiciencel

Ui.c nature vierge,non encore fécondée parle 
germe de Ih civilisation, dort là e.i utienÎKtu le 
génie hienf.»i?aut qui doit rompre l' nchante- 
naent dont elle est possédée. Heureux ceux qri 
pênèttfront «lans le sanctuaire de rette féeiiqtie 
région, faite pour rassasier les plus hautes ntnbi- 
lions. Sol béni, où ne peut pros; érer la plante 
vénéneuse de l'esc'avage, bien que la culture y 
•©it faite par d’indtgnee msloi !

Kwm ’ht dim i.rovlnci'i bré.iliêîînNriîn'calcul S cl,*"K'‘n™-nt («e quolqm*, siôgp.-i <Ie bourgs. ' ... . . .. ,■ , , , . • VI Kricrht a ttti-i lt r.urnl» «*n nit.i ,* q«»il.* dore C n t Su. «re* lt*. LI.AlN.*^ qui.* ontncvnl ne compte qu un esclave pour 4.) person* |*r,g|U H l’ni *•» pn n?i «n uttoot a pronon- 1 w
ihs libres. i tm ah cours énergique contre le projet «le l’ad- acheté du la COURONNE, suit requis «le pnytr

....................................... CCS Arrérages i l’AOB^T RÉSIDENT!; et
(U;.nd les ferres a nout Clé acÎKl.ci

SOCS LA CONDITION
.ic DKFmtJHKT ci .ii KBSIDKIt sur le F,o., ’es 
Propriétaire! sont r««jv>? le t«Mrn'r une

Maigre ce la le bassin «lo l’Amazone progresse ,n*nistration ^erbv. 
éUwnarnent : le cornm rce ç’cit triple en 15 ans. ! . Une «iépc« he de Tientsin, réhine, rapporte que 

Four que l’on ait l’idée «l-s pays rtfCC lesquels I lc T>‘c®ün du Jrtî’on» a i;'6 tué (shoi )
la capitale du Paià, une «le* provinces «i«* cette 
région, entretient Iru plus grandes relations | 
coujicerciales, voici l’extrait o'une note officielle

luroitTÀTiox rr r.vtu 
Pi ore nances.

Gniudt Bretagne.................
Hints Uni!....
Fiance ..,
• ottugnl

• • ••••••
• • • • •

,151:58S$000 
863:t 8'2fOOO 
451:122 $000 
731:0575000

Allemagne.............................. 148:1865000

t

KXrOKTATtOJf DC PARA,. 
Destination*. «

Grande Bretagne...................
K tut i U ii i i.,.. . ....
Franco..........
i'ortugal ....
Allemagne...

. . . a • .
. . • •
....

1,020:7155000 
1,633:1775600 
1,325:6405000 

576:6315000
74:1405000

Turonto 26.
11 est rumeur en cette fille q«ie î’hon. Jhon 

Ross va être appelé au p*istc «la lieutenant Gou­
verneur pour le U'atit-Crtnada.

L'honorable Geo. Brown n été invité 5 un 
diner public qui doit avoir l eu demain d lng.*r- 
floll. Il frn» ses adieux A ties électeur*, attendu 
qu’il n'a pas l’mTcniijn «le se tair«* réélire.

Londres 26 ù mil!
Le j r^Tilége do 1 ref ^habeas corpm en Irlande 

a oté su-pendu pf»ar troi* mots «le plu*.
Lord Russell censure 1» gouverrremtr.t ainérl-l 

cain, parce qu'il soutient le* fénien*.
^La in sure du cabinet D* rby sjr 1a réforme 

forii.c le sujet de la conrei paiion générale. Les 
principaux jounaux l’approuveut daus des articles 
de fonds.

Berlin 26.
Le roi Guillaume de Prusse, va «lerenir empe­

reur d'Allemagne.

UNE RÉSIDENCE comfortable sur 1 
la Rue CoNrouns, Pro? do la Ru? Qi* 
rotiard. Le tout en bon état,

rcV convenable pour des 1Cette pince est
R* ftii 'rs.

275*Posse *ion n 1er Mai prochain..^
S’adresser sur lv*. lieux ou a son Magasin, 

P l.icc du Marché; à i •
* prospère la ri erre.

Sî. Ilvicinthe, 15 Déc 1866.

| Sont certainement le Remède le plus
e [fi race pour la

Destruction des Vers
((ui Mil! encore Connu.

Essaycz-les et soyez convaincus.

HAIGaÜÂIIjI, w.w.i s iSAKfitA.VI 1
PREUVE S44181A1S4MI: ---------- .

qw il* OCCUPENT la* torrV et q i V* y ONT j AgClltS ASSOfléS (10111* i^S ttwl«-

FAlTdfS AMELIORATIONS • « d^ut id sel HIHÜOjS A 111 i;l% IC îl î II t\S.
cocLrmer acct hvu le.» TERRAINS

S E R O N T R E P R 1 S
par la Conronuî.

Ai CAiXPUliLL,
Commissaire,

Département des Torres do ) 
la Couronne, \

Ottawa, 12 Janvier 1867. )

PRIMES, ARRLRAOL*S DK GAGES, ET PEN­
SIONS, COLLÈOTÉKS SOUS LE 

PLUS COURT DÉLAI, 
i —

S’iWÎtcsser a J. A. DA IG.N CAI LT, seul Agent 
jour ce District, au Bateau de R’. E. Fontaiue, 
Ecr., Avocat, rue Càscadcs. St. Uyacintho.

12 février, 1867.

Demandez les41 PASTILLES-A-VERS VEGÊ 
: TALKS DE DEVINS,” et uOTousenlstnexpai 

ini[«>*-rpHr l’offre «l’une autre préparation.
! Ces PASTILLKS sont purement vegetal*!,

Elles ëont u grcubU* au goût,
Elles n’ont rien Voffensif i la ru#, 

i Et sont Iss seules LOSANGES AiithclmintLiquts 
admise#et recommandé*? par U Faculté Médica­
le comme Spécifique pour le3 cas d# Vers Int##-- 
tUux.

Chaque Boite renferme 30 P;istilles, ainsi que 
les instructions reunUes. On voudra bieu observer 
«uni que cos PASTILLES sont chacun* d’elî*? 
eitampillés des lettres4’ DEVINS, "comme garan­
tie contre U contrefaçon, et qu'cll# n«i sont jamais 
vendues ù Ponce ou a la livre.

^Préparées reniement par
DEVINS & BOT O IV.

'Chimittés ot DrogulstH
En Ur$ s.

rmov Palais d# J a* fie t, MONTREAL.
4 Joli Ut 1866.—la.

#

i
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COUKRIEK DK ST. 27 FEVRIER 1867.

(ran n mil ! !
Nouvelles Marchan­

dises Sèches,
J:

B urea a S’Ageaee de la 
(•■pagaie d’Asearaaee « HOME,’’

New-Haven, Connecticut, U-S.
CAPITAL - - #1,000,000.

H. 3. DOHERTY, Agent à St. Hya­
cinthe, autorisé h assurer dans 

le Canada.
Etc., Etc., Etc. AVIS d’assurance.

Tout bon citoyen doit comprendre qu’il est ea 
M. H. J, Doherty prend très respectueusement quelque forte obligé de le mettre à l'abri des per- 

1a liberté d'inviter le public h visiter son assorti- te» que peut causer l'incendie en faisant assurer 
ment de StdRCH.iMDISKS MOUTEELES ses propriétés. Le père le doit k u* famille ; le 
El bASHIOMARLES qu’il promet dï rendre débiteur à ses créanciers ; le riche à la commu­
ent Hirer à des prix extrêmement bas, plus bas nauté, qui doit profiter de sa richesse et de ses 
q Ton li a ru de longtemps. Non seulement il n entreprises ; le paurrese le doit h lui roéroe. 
réduit «es pris sur 1rs Cotons, mais aussi sur. Lors du grand feu qui a dévasté Portland, le
toutes les autres marchandises en proportion - motitaut de nos polices se montait â $100,025,
mai v* • . n . qui ont toutes été réglées et payée» dix jours
MerillOS r rn.ll Ç ni S et Cobourg, après le feu ; les réclamations se sont montées à

Mousseline de Laine et Flanel* $92,094.01, et toutes les personnes assurées ont
nettes de Gofit. 6,én complètement

Pour ftire face à celte demande inusitée urs
Tweeds, Doeskins, W hit- les fonds de la compagnie, le bureau des Direc- 

lieVS (Jasimires trui-s distribua le divideude semi-annuel qui au- 
^ } ‘ ' * ’ mit pu couvrir toutes les perles. La moyenne dos

Etoiles Mellon, Draps recette* mensuelles do la Compagnie, provenant
Noirs otc etc des Primes, est $125.000 : ainsi on i*ut voir que

’ 1 les Primes d un seul mois sont plus que suflisan-
Un grand Assortiment de tes pour rencontrer uos obligations dans cette

terrible calamité.
Shawls et 8carfs, Hottes, Souliers, Nonobstant tout ce q*»e des Agents intéressés

EtC etc etc ou rivaux peuvent uiie cootreirement à ceci
*’ *’ *’ uo*js pouvons vous assurer que l’Assurance 110-

Comtne les récoltes ne sont pas bonnes et que MK est SOLIDE et FOUTE, prête h ren centrer 
l'argent eu très rare, M. Doherty n décidé dore- promptement touts# reclamations bon êtes, 
uoncer à res Profils sur les Ventes de l’Automne Eipcranlquo ie public de St. Hyucithe et des
en fareur de ses nombreuses pratiques qui l’ont paroisses environnantes se meitrout sur leuis 
si largement encouragé depuis qu’il fait affaire à gardes promptement et assureront leurs propri- 
3t. Hyacinthe. En conséquence il est heureui eiésàl'Ass rance HOME, nonobstant les peites 
•ie pouvoir offrir tous les avantages désirables. énorme» que nous avous subi, nous coutiuuerous 

Ayant aussi fait des arraog»$nents avec les à assurer au vieux prix : c’est-à dire, de 6ü à 100 
ManutneturearJ d* CH ISO LIMES aux Etats- par ceut meilleur marché qu’aucune autre Com­
Unis, les Daines seront à même «le choisir dans paguie solide et forte dans la Province, 
une ratié'é de Patrons Nouveaux et de Prix de Nos références en Canada sent :
JO « r>0 pur cent Meilleur Mtrcbé que d otdiunir*. HON.J.J.O. ABBOTT, K»q , M. F. P.

Comme M- Doherty ne fuit aucun crédit daus (jho.IRVINE, Ksq. M. P. P.
U Vente en Détail, le public j trourer» tons les a I. Il K UT K N IG HT Ês<j., M. P. P. 
avantages de 1 Achat pour Argent Comptant. ^ |j Ks^-, M P. P.
CT^Argent américain,—Crcenb.acks—échangés fl^TlKTON * Esq. *M. P. P 
nu plus b»s prit. A. Mo KE LL Ail, Ksq.', M. P.P.

, i m . .r « . , M, C. CÀ.MKltON, Esq., M. P. P.Marchand, rince du Marche, M. f. j. oaktwkiüiit, e*.., .M. P. p.
Hyacinthe. H. J. DOHERTY, aomt.

NOUVEAU MAGASIN MANO CONCERT CATHOLIQUE
D E

Fleur, Son, Lard, Provisions, Vins et 
Liqueurs, &c., &c.,

•oo*

BIENFAISANCE I>E L’AMERIQUE DU NORD,
DEVANT AVOIR I.iKÜ le

3 7 M A H S 1 & G 7 ,

Coin des Rues St. SIMON et St. ANTOINE
PLACE DD MARCHÉ,

ST. HYACINTHE.
000000-

KANKAKEE, ILLINOIS.
SOIS 1,’AUTOIUTB su

GOUVERNEMENT ET DU GLERSE CATHOLIQUE.
Pour le bénéfice d© deux Eglise» Catholiques, 

l'éducatiuii d'enfunt* orphelin» et Térectiou 
d’Ecole», en oprosition aux écoles pro­

testantes du Père Cliiniquv.

M. LA LIBERTE

9

BRASSERIE DE ST.

nura coiitUainincnl en Main* <l<> la Finir de 1ère Qualité
- TEL QUE : -

Fleur Extra, Superfine, Canadienne et autres, 
Fleur en poches, et en quarts Son, 1316- 

d’Inde, Avoine, Orge, etc.

PA MISIQUE SERA S i •

"099 do en anneaux,épiugle» tes pour
mes mm i h, c rayon », etc......... 0,425

Total...................................... $108,000
Les cadeaux seront tirés nu sort par le comité 

de trois choisi comme susdit, qui, étant mis sous 
serment, agira sons la direction du Directeur, et 
©In» le nombre de Billot* vendus, et ti sa direc­

tion Le tirage au »i*rt ne fvra d’une manière 
,■ jmt« , iioiiiién* *t fqiiitable. Toutes 1**9 peisou*

Aq>rès L» Concert, la Compagnie fera un ca
demi de $108,000 aux propriétaires do billet e ^...... ............ ^______ _______ ^_____
d’aimisi n, pio-ents ou non. i rois pereouue» I lK,s intéressées recevront une liste des Billets 
seront choisies par le punlio alors pré tnt, et |,,.,iriM,x deviont non» lo? expédier immédiate 
procéderont à la distribution des cadeaux, do la ! 
manière qu'elles jugeront être lu plus liounCte, lu ! 
plus juste et la plus équitable.

11,000 C idiaux, évalués ,i $108,000 seront pré 
sente*?, y inclus $13,000 in lirecnback».

NOMBRE DE KILL ETS ÉMANÉ;
PRIX, SI CRAQUE.

108,000

l'n fiillft bon sur pretqut choque cinq

Toute espèce de GRAINS sera acheté pour argent, au plus
haut prix du Marché.

Les ouvriers trouveront tout le BOIS de SCIAGE qui leur
est nécessaire.

St. Hyacinthe, Novembre 18GG.

1 cadeau eu Greenback • ••••• $ld,oon 
3,000 

11» 000

TT»

SALSEPAREILLE Plf.Uf.K8 VEG ETA LES
de Sucrer* île llltivioi.'

BRIS TOI..
EN GRANDE BOUTEILLE-

BIERE ET PORTER

MM. LEDOUX, MAYNARD & CIE.,
Viennent Je Commencer lVxploitation de cette Magnifique Brasserie, située sur la Hue

Calendes, prés des Moulins, des Fonderies, etc»,

SAINT HYACINTHE,
Et ils ^empressent d’informer le public et leurs amis qu'ils auront constamment en mains

un vast« assortiment de

Bière et Porter, de première qualité.
A aussi bas prix qu a Montréal.—Sans charge de

Fret.—Une Visite sollicitée.
20 Décembre, 1SCC. .

PROSPER
RUE CASCADES

PLACE DÜ .MABfHE

ST. HYACINTHE

APIERRE
MAGASIN SPECIAL

ET COMPLET DE

FERRONNERIES
ET D’EPICEIUES

?

-Sucrer* dr it ici viol.
Un teint clair, j 

Une peau unie, et 
Une haleine fraîche,

Sont le résultat certain de ce meilleur des
agent?, les

, Pilules Végétales Sucrées
DE BR.STOL!

Dan? toutes les mala lies d e nature scrofuleuse, 
ulcérou-e ou syphilitique, dans toute» cel­

les provenant d’un ?arg dénaturé et 
vicié par l'usage du fer, du mercu­

re ou de tout autre minéral.

6,200

•1,000

3,:»oo

3,450
3,200

Ton

1er s^ntemhre 1866.

Le Grand Purificateur du Rang
Est spécialement recommandé t C I"l I

Pour 1p PniltPTYinSi é*\ 1 pf« doit être rraplovée de coi iveclesPIM IUU1 m XUUWUiyn Cl Jtlt. r,pS Les nul » peurew ter que. b’il g
Quand U SAng est épais, U circulation rat en- les en.ploient n-en ble comme il • >t indique sur

travée, et les humeur» du corps rendues moins l’enveloppe, aucune maladie ne peut ré? stei
•aines par les secrétions lourdes et grasses les longtemps aux pouvons combiné? d*» recherche
sois d'HIver. Ce rernede sûr quoique puissant et de nettoyage le c<*a deux Grand Hvmedes.
purifie tout le système, et devrait être sn uaagi 
tous Its jours comme

POT 10y MEDECINALE,
Cbet tous ceux qui sont malades ou qui dés:reu‘ 
prévenir la maladie. C’est U seule préparation 
véritable et originale pour opérer
Lu (fitériMoii i>ornianoii(r(

< es Cas le* plus dangereux et des plus 
invétérés de Scrofules, de Plaies 

anciennes, Tumeurs, Abcesy 
Ulcères.

RICHES ET ABEILLES.
Le 3on»3Îgné qui s'est livré depuis un grand : 3Q0 

nombre d’années A culture de? Abeilles, a fait , \
des expérl* nces complètes sur les diverse» métho- ; 50
de? recommandée? ainsi que sur toutes Ica Ruches 250'» 
perfectionnées offertea depuis quelque? temps au i 

1 publie.
A la demande de plusieurs amateurs et cultiva- 1j1)

nrer le? 
notre f 
man-

I do >lo ...........
1 do 1 maison en brique?................
1 do 1 maison à 2 étages A K in­

k 1 ki*t", III.
1 do 1 ninison à 2 ©tag- ?, East 

Avenue, Kankakee, 111.... .
1 do I ntniton <t un lot. lh\st

Avenue, Kankakee, (11 .........
1 do 1 maiaou, grange et lot, 3 

Kankakee, 111...........................
0 do 6 Pm no?....................................

» do 16 ot?, 1 mai? ut et étable,
à K tnkakee. 111.......................

1 du 1 lot, muifon et magu»- n,
dut»? Court Street, Kauka- 
kee, 111........................................ 2,600 j

1 do 1 lot, maison, Court St ,
Kankakee, I'l.............

I do 1 do do do ....
1 do ÎO lo#3 A Elue Ldaiid, : 11....
1 do T do do do ....
2 do 2 tables do bilhir 1 évaluées

à $'.00 chaque..........................
1 lo 2 élégante? jumett buggy

et ban »i?..................................
1 do 2 loi? avec muifon dans Kiui- 

kakoe, III.......
d * 4 lot?, K a nkukce i 11 • ......

I do 2 mulets évalués à..............
1 do 3 lots dans K.i'k»k-v 111...
I do j lot avec maison, K tokakoe,

jri................................
34 do 3 A !o1?dm Kâinkak- e, Kl.

$200 chaque.............................
1 do 1 jument blon le.......................
1 do 160 Turcs de ferre A Sïc. An­

........... ....
6 do 6 montres vu or.......................
I do 1 buggy .1 ressorts................

do 1 haruMi»,—simple,—...........
1 do 1 pistolet,—revolver,—.........

2000 do en livres utiles et de va­
leur...............................................

do 300 mon très en argent... .
dn 1 machinas à coudre..............
do en anneaux,—jonc-,—en or. 
do en s r vices en argent, cuil­

lères, fourchette», h uiliers,
etc., etc......................................
en boucles 
g'.ettes, ce

meut, accompagné.? du direction pour 15 nvol de 
l’urgent et un 1res e Ilot s leur appartenant. Les 
litre.? des propiiétés .-ont parfaits. Il y a des 
Billets a vend. * dun* toute» les villes ou places 
importantes de? Ktiitü-Uuia et des Canada?, liu- 
r un riucipal .» Kaukak*ef L'iuois, d’où les Bil­
lets acront expédies aussitôt apres lu réception 
du prix, at nne cstwnipile de 3 cents pour ntTruu- 
cl’.lr.

Adressez à JOHN B. L. LE MOI NK, 
Boit" 835, Bureau d»- Poste, Montréal.

Ou nu IL v. Aug. Marchai, curé, ou au No. I, 
Une Stu. Tiieièse, Montréal.

ITT Un a besoin d’un g»*.ind nombre d’aoiNTi 
mh.G et respoiiMible». Ln** I'mimk m: Cknt Dol- 
Laits sera donnée à celui de? Agents qui vendra 
le plus grand nombre de Billets.

Chaque catholique devrait se faire un devoir 
di' .?*• constituer notre agent spécial et former «les 
Club», daus le sein même de ?.t iutnille.

ON DONNERA
6 Billets à une mémo adresse. 

10 *' “ “ .
20 *l

30 “ * 41
P) “ '• “
50 “

1 10
n
n

n
i«

11
n

.......
• • • • ••••

• ••••• ••
• •••••

$ 4.50 
9.00

17.00 
26 00
35.00 
13 60 
85 00

2,009 ! 
l.OqO ! 
2,000 t 
1,400 !

ê
1,200 !

875 |

1.800 j
950 1 
nuu i 
600 ;

400 j

6.800
.. I

Dans chaque cas. envoyer, le nom de cire 
que oiiM’ripteur, et l’adresse do son Bureau du 
F Me, b* conté et l'Etat, écrits uès-distmete- 
noiit- aiuai que le nombre ue till let •* ache, éj, afin 

que 1 n « r» iiri‘g»*trer dans îe livre tenu A
c**t ell 1 $4,u0u s< rdul Jurinés pour la construe-
•i< n u une ivgîii^*? à Kunkab'c, Illinois; $1,000 
ioiii une ".g i tse u Uiiicngo ; «t le reste des pro­

lit-, pour a con-tr ictuui d'un Couvent et d’Éco­
les catlmliqui‘9.

LEMOINE, LUSIGNAN A Cm
un. Loch Fiiavciikiik, Cnlssler, )

J«*nv B. L Lkmuivk, Directe jt )
Boit 336, Bureau de Poste, Munir aî.

1, RVK S VE. THÉRÈSE.

6,00 0 
400 
100 

Ôü

RÉFÉRENCES

*•»
«1
U

2,000
3,000

or ille : *

•I M• !'•* y, *el«*r du comté du K uikakre, 
Hon. Lou s Fran hèr**, “
p. ti r M kau;:. marchand, 

h Deinrsntuy,
R* v. Aug. Marchai, “
Prof. A I.-cour«, <*
t")r ti Letouilieux, Bourltonnni?, “
Letoiifne *.\ \ B nuit, MMiitréal, 0. E.

-4,> lion. ( lias. ./ Lab igc, St. Jean, “
Ji^cpli Grenier, Mouireal, il

! eide Petit, Wat r«u\vu, N»-w-York.
*» u .•» n ,v 1 Fratichùre, ( lucugo, ill.

F. X. Be.iupg.rd, Moutréul.
R.a;;0 Robert Terroux, Muutieal.

11! 
« •
n
i«
i«
14

court

F.II.LETS A VENDRE W BUREAU DU

OOUWT* I IZli do St. II ^ A f ir >TU 1 r *

P. LAPIEIUlE saisit l’occasion d«s FETES pour remercier ses nombreuses pratiques de 
l'cDcouragenK-nt libéral qu*îl en a reçu et il espère que cette même faveur lui sera continuée.

U aura toujours en mains comme par le passé les meilleure»

«t à des prix extrêmement réduits, et recommandables autant par laqualitéet la variété.

Thés, Cafés, Sucres, Cassonades, Moutardes, Sirops, Chandelles, 
Noix, Candies, Riz, Sauces, Empois, Essences, Epices, Chocolat, 
Poudres, Biscuits, Tabacs, Huile de Charbon, Fer en barre, Acier, 
Charbon, fyc.—Couteaux, Ciseaux, Cuillers, Clous, Cadenas, Ser­
rures, Pentures, Couplets, Fil de fer, Cardes, Vis, Cables, Outils, 
Marteaux, Essieux, Limes, Chaudrons, Vitres, Mastic, Vernis, 
Peintures, Huile de Lin, Sfc. fyc.

MM. les Forgeroaî, Meabliers, Menuisiers, Clnrpedtiers et antres trouvsrunt è des Conditions 
lei piU3 liberties tout ce qui leur faut dan* leur Métier.

Endn leSousîigné ae fait fort de satisfaire ceux qui lui feront visite et MM. les acheteurs 
n’auront qu’à se louer de leurs achats.

PROSPERE LAPIERRE.
N. B.—N’oubliez pas l’Enseigne du GROS CADENAS,

Place du Marché.
St. Hyacinthe, 15 Décembre 1866.

semen
les Fièvres Iutermittentea, Fiévres 

Billieuses, Jaunisse, Teigne, etc.,
C’e.t ..ne çonte.tation la préparation '» w u's^Uqm permette i l’homme

p' DM HONDURAS cnltivcr le5 ■ ;"1 "«e«jïtèn».S.1LSEPJRhILLt: DE HO.\r)LR.1S , , A RC0HE DK Lx FERMIERS CA.VA-
C est le meilleur remede, et de IKtt le DI EN ME. de Bois et ,1, Paille c,mbin*ei de l’in-

lequel on puisse cornter pour U «««ruon de ton- rcntion 30tl3s: ; u WilIa ■ notre
.e. les maladies occasionnées par ViUÏJm^ climat qui puisse être conduite focUiment par la
lauf ou par l’usage immodéré du calomel. femme ! ; cultivateur.

Les malades peurenfétre certa.ns qu .1 n entre Pour -enîMgoements, i’.,dresser
pas dans cett. préparation la moindre particule d* par ,e.tre on ’
mbstancs mercurielles, mineraler ou venéneuaea. XH()S. VAI.IQCET, Jpùullcur.
Il ast parfaitement iuoffeastf et peut etre admin». Ferme a,.x Ai,..lies, a at. Hilaire

% \ * m 1 ^ ’ 1 •/•■i Iiaa ^ Il croit devoir mettre **n garde contre le*plu* délicats, sans causer le moindre prejudice. nombreuses prétendu» amélioration* offertes pm 
De» direction* completes pour se servir de es pe3 spéculateurs ambulant j. 

rumèdo se trouvent imprimées sur les papiers qu ‘ Janvier 1S6C.
enveloppent la bouteille; et afin de ae tenir un------------------------- ----------------------------------------
garde contre les contre-façons voyez si U aignatu- \| \ \ | V \ D T I I) V 11 l V l H 1 U V V F ?
re deLajimanit Ksiip se trouve sur l’atîiche bleue Jl.l .1 L i il 1/1 L il £/ l .1A .11/1 L .1 A L •

Lasalspareille de Bristol est en vente chez tous

Tfl "RiipVip rlp l’Amatour Et chez .Messieurs : F. Cadorei. L. Iluot, Jos. Nault. Messire
sSpiSJÎrSSé Mèmrè Dumesnil, Collège, St. Hyacinthe ; Iréné*

instruit de Boum, hherbrookc ; A. O. T. Boaucheinin. Roxton.

HH* MA-G-ASÏN m U" it. •Ml

l-s pharmaciens du Canada.
Devins et Bolton, pres du palaia de j»i3tice,Mon 

réal, agent généraux pour le Canada. Au»3 
.*n vente en gros chez J. F. Henry, Montréal, et 
rendre chex tous les droguistes et vendeurs d 
nédecine. ,

1er. septembre 1806.

SI
CHAUSSURES ! CHAUSSURES! !

COTE ACCOTE.
rcx o nos ■IEULEM EXT

Maison Canadienne !
Rue Cascades-Coin de la Place du Marché

{Dernièrement occupée par Tessier 4* Frères, et autrefois par M. Prifontaine.)
- | \ < f • | * Ÿ f * » k X ' 1 J i ) * * ' j» ' '

-------------O-------------
La public trouver* constamment à la Maison Canadienne un assortiment complet de

PROVISIONS, EPICERIES, VINS ET LIQUEURS.
Les Epicaries consistent en

Thé, Café, Sacre, Sucre blanc écrasé et cassé, Cassonade, Noix de Brésil, 
Àmeudes, Noisettes, etc. etc.—Vins et Liqueubs, tel* qae Qim, 
Old Tom Gin, Rye, Old Crow Rye, Brandy en quarts et bouteilles 
assorties, Whisky, Eau d’Or, Parlait amour, Eau de Vénus,etc., Sirops 
de Vanille, Citron, Salsepareille, etc. etc.—Fleur en poche» et en 
quarts, de toutes qualités- Morue salée, Harengs fumés et salés, 
Huile de Charbon, et autres articles trop long A énumérer.

VISITEZ LA MAISON CANADIENNE POUR
“ ' U B ■ F O T 1D ■

AVANT DE FAIRE VOS EMPLETTES AILLEURS.
37 DéemVre lfitl.

MM. COTÉ M COTÉ vlenaent d’établir »*n 
cotte ville une grande MANUFACTURE DE 
CHUSSCHES, sur le aicmî gyjtétne que le» 
manufactures acéricaiats, de premier ordre, 
pour manufacturer et vendre, en gros aouiemeut,

jtf j! 1 J . y
fffiS •• ' » M l» •♦*'-«

F.VIjj) d !| »i-! ;'‘■te

____ ku.JiJLiûüfflB

FLEUR, PROVISIONS
EPICERJE, FAIENCE,

—AUSSI : —
üq grand Asso timent de

VINS ET LIQUEURS.

ilGc
.*1 *

*i
M «AT»

fil H h

t*. v!
t—• *

* j|.A- -# - V•W-. *4-». é ,1

Cn Foie sain,
Une digestion 7 igoureuse,

Un bon appétit,
Sont qeelques-uns de» bienfait» dérivés d’un

légime de

PILULES VEGETALES
Sucrées de

BRISTOL!Une cure c-rtaine oour le» maux d’entrailles,
Un grand reine l » pour les 7o ei urinaires, 

Uu puiisant ionique pour l’estoraa-., 
Sont Je» propriété» qui se trouvent dans le»

Pilules Végétales Sucrées
DE BRISTOL.

TOUTE ESPECE DE CHAUSSURES
M. Loch Cote, ci-devant gérant d’une fabri- 

i que le ca genre à Québec, durant dusieur» an- 
1 nées, dirige cet établissement.

L’expérience qu’il a acqiii»Q, tant à Qjébec 
qu’aux Etat», où il a travaillé duratit plus-da 7 
au», «tonne tout*» Iei g.nntie» |>o»»iblu» aux 
Hch^teurv, q-iant »i la solidité et au liai de» ou­
vrages fourujA par la manufacture.

MM. COTÉ COTÉ ayant établi leur fabri­
que A St Hva inthe où U main d’as ivre et les 
autres cépenuei nécessaires sont moins coûteuse» 
que dan» ie* grand» centre?-1, sont »*n état de 

j faire concurrence, quant ù la libéralité des prix 
et conditions d’achat, a n’importe quelle manu- 

i acture Ju Canada.

O N TROU V K R A 
aux Magasin» de M. VICTOR COTÉ un Assor­
timent cm»idérab!ü et varié eu gro» et en détail,
CUIRS DK TOCTtS SORTK-:, CHAUSSURES DS 

TüCTK ESPKCK, H aRNaIS, KPICICRIES, i
FERRONNERIES, nr c.f no.v choix de 

MARCHANDISES SECHES.

MAYNARD
Fne Grande Quantité de Lampes,

ET HUILE DE CH ARBOR
Whiskey,

Gin,
O M Gin, Brandy,eâ 9
Jamaïque, Vin de Porte,

Vin de Malvoisi, \ in de Claret, Champagne, 
Sherry, etc., Vermicelle, Maraconi,
Monta n le française, Marinades, Sauce et Catsup, 
Sardine à l’huile, Homards en boite, Gelatine 
Thé de mute sorte, Kaisins, Tabac,
Sucre de toute sorte, Cigares, etc., et

Une médecine qui ne dégoûte pa», T lace du Mtnhé, rt Ru? t'awfa*, vts-d-rts le -Sirops de Citron, <h* Gingembre, de Framboise, d’Anana, de Va­
’ S, , nille> du No>'au’,le «c. Bière .1= première

.Son'-qoelqu'a-unti 4** rertua pos». Jé< • par 11 - ' CJMalité, Cte., etc., etc.
GROS ET E> DETAIL.Pilules Végétales Sucrées

DE BRISTOL !
Uns médecino sure pour les femmes,

Un correctif certai 
Un remède complet 

Iasi deee^te infaillibles d’un régime~dee

TERRE AVENDRE
Une boune Terre bien clôturée, bien bâtie, siae 

et située daus la paroisse <1- Si Pie, à l’extrémité 
■ de leur» dérangements, 8Ut^ du Umnd Rang St François, »ara n*i.due â 
plat de leur* irrégularités, conditions libérales. Pour plus amples infur- 
blesd’na réaima des mations, s’adresser sur les lieux au soussigné.soussigné,

JEKOttE ÇHICOINE.

Us paieront en argent le plus haut prix pour toute espèce de grans.
MAYNARD & CO.,

En lace du Marché, Coin des Rues Cascades et 
l-'j octobre 186ti, St. Denis, St. Hyacinthe.

i

3366

6823


